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totalement supprimé sa fabrication 


de plaques, l'avenir étant au film 


Tout cinégraphiste moderne ne se sert que du 


PORTRAIT FILM EASTMAN 


Un essai comparatif vous prouvera que tous les avantages 
sont du côté du support pelliculaire au contraire de 
la plaque de verre qui est lourde, fragile et sujette 
au halo. Si vous admirez les photos de publicité 
de vos collègues Américains, sachez que ceux-ci ont 
abandonné la plaque depuis plusieurs années déjà. 
Le portrait film Eastman se fait également en qualité 


ORTHO), spécialement recommandée pour travaux ciné. 
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LE FILM UNIVERSEL 


par Henri 


RAINALDY 


œœcæc—: 


‘ Le bon film sera international ou il ne sera pas !!, 

cal décrété maints producteurs dont les productions 
n obtenaient chez eux qu’un médiocre succès. Des 
éditeurs, des loueurs et bon nombre de directeurs ont 
répété ces belles paroles, comme l'eussent fait des per- 
loquets savants. Parmi nos confrères mêmes. 
Vouloir faire du film passe-partout, du film suscep- 
tible de convenir à tous les spectateurs du monde et 
du demi-monde, sous toutes les latitudes, voilà vrai- 
ent une idée! Mais une idée dont l'erreur apparaît 
éclatante à l'examen attentif. 

Voit-on, par exemple, les Japonais tournant des 
bandes au goût universel, au lieu de nous montrer l’art 
Merveilleusement délicat du Japon, les mœurs, les cou- 
tumes, les intérieurs, les jardins, les paysages et les 
Mousmés au pays du Soleil-Levant? Conçoit-on le 
réalisateur de Tokio, uniquement préoccupé à torturer 
PA génie national pour le plier à ce qu'il croirait être 
l'étalon spirituel, artistique et sentimental des peuples 
anglo-saxons ? Imagine-t-on les Italiens s’avisant de 
réaliser des œuvres cinématographiques correspondant, 
d'après l'idée qu'ils s’en pourraient faire, à la mentalité 
des Samoyèdes, des Australiens ou des habitants de 


a Siba.: ee ; : 
Sibérie, tout aussi bien qu’à celle des Hollandais 
Où à la leur ? 


Seuls, les Américains ont pu concevoir sans folie, 
l'idée du film universel et, seuls, ils ont eu raison de 
consacrer leurs principaux efforts à sa ! fabrication ". 

Pourquoi les Américains ont-ils pu ce que d’autres 
ne pouvaient pas? Tout simplement parce que, der- 
niers venus parmi les peuples civilisés, tout jeunes 
encore ils n'ont pas eu le temps d'acquérir, en Aït, 
une personnalité marquée; parce que, chez eux, la 
tradition n'existe pas. Ils ont fait du film excellent (non 
pas des œuvres d'art), avec une technique parfaite 
basée sur les conceptions industrielles les plus efficientes ; 
mais toute originalité spirituelle vraiment nationale, est 
absente de leur production. 

Les thuriféraires de Gniffith, de Th. Ince ou de 


Charlot peuvent crier, protester, ceci est tout de même 


un fait. 


Le succès du film américain n'est d’ailleurs pas 
niable. Sans le nier, on peut constater qu’il fut éphé- 
mère... 

Aujourd’hui, devant le film américain en général, 
c’est une impression de lassitude que nous éprouvons 

Or, ressentirions-nous une pareille gêne devant des 
œuvres marquées d'une véritable originalité nationale ? 
Certainement non. 

Les Allemands qui marchent à grands pas sur le 
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terrain cinématographique, ont aussi voulu faire des 
films universels; ils ont cru au " passe-partout !, 

Mais, tout ce qu'ils ont entrepris dans cet ordre 
d'idées n’a donné, jusqu’à présent, que de bien médio- 
cres résultats. Les seules productions allemandes de 
valeur sont celles où se trouve marquée nettement, 
volontairement, la personnalité germanique. 

Ne cherchons donc pas à faire du film pour tout le 
monde. Le Cinéma est un Art, et l'Art n’est pas stan- 
darisable. Les méthodes Taylor triomphent sans doute 
dans les usines; se rend-on compte de ce qu’elles 
donneraient dans nos studios ? 

La standarisation en peinture, en musique, en poésie ! 
Un sacrilège. Les grands artistes ne sont devenus 
universels qu’en affirmant leur personnalité nationale. 
En pensant et en écrivant avec leur génie d’essence 
exclusivement française, Molière et Victor Hugo, ont 
conquis l’univers, comme l'ont conquis Shakespeare 
ou Wagner, Le Dante ou Cervantès, en marquant 
profondément leurs œuvres de l'empreinte originelle. 

Faisons du film français, ardemment, artistiquement 
français et, si nous atteignons à la Beauté qui, seule 
est universelle, nous serons universellement goûtés. 

Que les Allemands, les Anglais, les Espagnols, les 
Italiens, les Japonais, les Scandinaves fassent aussi du 
film de chez eux et non pas du film en esperanto et 
nous aurons plaisir à le voir, comme ils seront heureux 
de voir du film de conception, d'esprit, detalent français. 


HENRI RAINALDY. 


METTEURS-EN-SCÈNE, ÉDITEURS 


Faites titrer vos films par les 
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PUFFISME 


par V. GUILLAUME DANVERS 
ESC 

D. W. Griffith vient de traverser l'Atlantique 
pour venir en Europe. 

Nous sommes tous prêts à lui souhaiter la bien- 
venue, mais de trop empressés thuriféraires 
nous en retirent le plaisir. 

Tout en reconnaissant au célèbre auteur d’/nto- 
lérance du génie — c’est moi qui, le premier de 
tous mes confrères français, lui ai décerné ce qua- 
lificatif rare et, disons-le, mérité — j'estime que 
l'on va déjà un peu fort. Avec un beau zèle 
de néophyte, un de nos confrères quotidiens 
n'hésite pas à qualifier Griffith de « plus grand 
metteur en scène du monde ». Et les autres 
metteurs en scène tels que Th. Ince, Cecil B. de 
Mille, G. Fitzmaurice, en Amérique; Gance, Feuil- 
lade, de Baroncelli, L'Herbier, Hervil, H. Bur- 
guet, R. Le Somptier, G. A. Dulac, Mercanton, 
Léonce Perret, Feyder, Poirier, Henry Roussell, 
de Marsan, Maudru, etc., (ils sont trop L), en 
France; qu’en faites-vous? 

En forçant la note on fait un couac, et en nous 
présentant D. W. Griffith comme le seul, l’uni- 
que, on en a fait un fameux. 

En attendant les impressions savoureuses 
(sic) de mon ami J.-L. Croze, de Comædia, qui est 
allé à Cherbourg porter à D. W. Griffith Le pre- 
mier salut des artistes et du public français]... 
Voulez-vous me dire, OI G. A. Dulac, OI Gance, 
OT de Baroncelli, OT Lehmann, OI Perret, quels 
sont les journalistes américains qui sont allés au 
devant de vous, un encensoir à la main, lorsque 
vous êtes arrivés en rade de New-York? 

Silence sur toute la ligne! 

Mais reprenonsl’article de mon aimable confrère 
qui continue ainsi ses laudatives litanies : « Mais 
«le but de son voyage n’est pas que d'ordre 
« « Business ». Il se pourrait que ce voyage soit 
« un voyage d'étudeT En effet, on prête au grand 
« artiste américain l'intention de tourner en 
« Europe avec une troupe internationale compo- 
« posée d'acteurs Français, Anglais, Améri- 
« cains. » 

AhT ça non... On ne va pas nous la refaire 
encore, la comédie des films américains tournés 
en France avec une troupe internationale! Mon 
jeune ami Ad. Osso a déjà fébrilement épuisé le 
sujet. 

Le boniment est périmé et comme une pièce du 
Pape il n’a plus cours. Autre chose, D. W. Grif- 
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fithl... car Sachez, qu'il y a quelques mois, 
M. Albert Kaufman, directeur général de la pro- 
duction « Paramount » nous a déjà chanté, et non 
PEDS Succès, le même couplet. : 

Se faisant complaisamment interviewer par 
O1, par l'intermédiaire d’un interprète (M. Al- 
Re Kaufman ne parle bien que l'allemand et 

anglais), voici ce que me disait le directeur 
Sénéral de la production Paramount en regardant 
; nombreuses photographies d'artistes que 
J'avais sélectionnées à son intention. 

{Voici de véritables Français, l'Amérique ne 
{ les connaîtra jamais assez. Nous les avons 
{aimés pendant la guerre, ét maintenant, nous 
Youlons les connaître intimement dans la paix. 

À première de toutes les firmes américaines, 

aramount, tournera prochainement en France 
vec le concours de ses meilleurs artistes que 


NOUS accueillerons comme des amis, comme des 
 Camarades. y» 


, “HU cinématographique universel est So 
à its tpoque décisive. Maintenant, il faut s’atta- 
és à ne plus produire que des films extraor- 
AU E Car le temps des petites productions 
: ne Vous ne le direz jamais assez. Pour 
’ 0 0e récupérer les frais considérables de 
, LR de son négatif et donner un 

1Ce normal, un film doit être international. 


« id . . 
Qu’entendons-nous par international ? 


« No 
« di 


« 


PNR RIRS RTE NE STE 


US voulons faire du film en France. Nous 
Stribuerons les rôles à nos artistes américains 
ph cu auxquels nous joindrons des artistes 
: a que nous lancerons et ferons connaître 
€ monde entier. 
, LR que je suis à Paris, je vais le plus sou- 
« fran Possible au cinéma pour voir des films 
: RE interprétés par des artistes français. 
fi Aie e talents... Je suis convaincu que des 
élém Ournés avec la collaboration de ces trois 
ents artistiques et intellectuels seront, 
dans le style cinématographique, aussi beaux 
ue le furent certaines représentations lyriques 
Onnées au Metropolitain de New-York où cer- 
‘is œuvres étaient chantées par des artistes 
; nee différentes. 
€ répli Heu nous ne serons pas choqués par des 
ee ES italiennes données à une chanteuse 
L “re ise, ou russe parfois. Et le talent expres- 
den. VOS artistes sera à l'unisson de nos meil- 
«y * interprètes. 
7 1e reçu la visite de quelques artistes 
Ont été présentées par M. Osso. Devant 


« 
« 
« 
« 
« 
«t 
« 


« tant de charme, de distinction, je suis vraiment 
« agréablement surpris. 

« Non seulement Paramount fait appel aux 
« artistes français, mais aussi aux littérateurs. 
« Nous prendrons connaissance de tous les scéna- 
« rios qui nous seront confiés et si, parmi eux, 
« nous avons la chance d'en trouver qui soient 
« véritablement cinématographiques, nous les 
« tournerons avec la même prodigalité, la même 
« application que celles que nous mettons pour la 
« réalisation de nos « superproductions », telles 
« que Liliane à laquelle le public parisien a bien 
« voulu faire un accueil qui nous a profondément 
« touché. » 

Quels sont les scénarios dont M. Kaufman a pris 
connaissance ?.. Aucunl... Quels sont les artistes 
français engagés par Paramount? Un seul, 
M. Ch. de Rochefort. 

Quels sont les metteurs en scène américains 
venus en France ?... MM. Robertson, G. Fitzmau- 
rice et Cecil B. de Mille. 

Pas un de plus, mais un de moins, car, le lende- 
main de son arrivée à Paris, M. C.-B. de Mille, en 
cherchant des coins à Montmartre, tomba subite- 
ment et très gravement malade. Il ne quitta le 
Ritz que lorsqu'il fut transportable, quelques 
semaines plus tard. 

Restent MM. G. Fitzmaurice et Robertson. 

M. Robertson tourna Perpétua à Caudebec-en- 
Caux (Normandie), avec le concours d’Ann For- 
rest, David Powell, John Miltern, Geoffrey Kerr, 
etc.; puis il partit à toute vitesse tourner Spanish 
Jade en Espagne. 

À part M. Ch. de Rochefort, M. Robertson n’en- 
gagea, en fait d'artistes français, qu'un cirque 
ambulant et toute sa ménagerie, plus les indi- 
gènes badauds qui voulurent bien se laisser 
faire. 

M. G. Fitzmaurice ne fit que passer très rapide- 
ment par Paris pour aller rejoindre en Italie sa 
troupe d'artistes américains avec lesquels il 
tourna T'he Man From Home. 

Et puis après? rien !... du vent, du bluff et des 
boniments. 

Ah! ceux de mon ami Ad. Ossol... mais nous 
y reviendrons un jour, car il y a là une iné- 
puisable et miraculeuse mine de films comiques. 

La vérité sur le voyage de D. W. Griffith, la 
voici dans toute sa splendeur : 

Il n’y a pour ainsi dire plus rien à faire en Amé- 
rique : et, après les « Stars» tels que Mary Miles, 
Fatty, Douglas et Mary Pickford, les metteurs en 
scène viennent jeter des coups de sonde pour 
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savoir s’il n’y à pas moyen de moyenner, car 
toutes les firmes américaines, quelles qu’elles 
soient, sont tellement encombrées de surproduc- 
tions — navets et superfilms compris, mais avec 
plus de navets que de superfilms — qu’elles cher- 
chent maintenant à placer leurs stocks en Europe, 
à n'importe quel prix. 

Et c’est pourquoi vous verrez en Europe des 
filiales très prodigues se contenter, non d’un petit 
bénéfice, mais d’un amortissement partiel de leurs 
frais généraux disproportionnés avecle capital de 
leur raison sociale. 

Car, à coups de boniments, avec des éléphants 
peints en blanc, des chameaux et des échassiers, 
ils espèrent nous avoir jusqu’au trognon. 

Mais il y a des trognons qui résistent. 

Si les américains aiment tant que cela le film 
français, qu’ils me demandent donc la liste de tous 
ceux qui valent leurs meilleurs. 

Ainsi, n'y a-t-il pas un certain Secret de Rosette 
Lambert tourné par H. Diamant-Berger pour les 
entreprises Ad. Osso et dont Loïs Meredith fut la 
principale étoile? Voilà un beau «feülm», M. Al- 
bert Kaufman. Qu'’attendez - vous donc pour 
l'acheter pour Paramount New-York ? 

Vous aurez le plaisir d'y trouver quelques-uns 
de ces artistes français dont vous disiez : « L'Amé- 
rique ne les connaîtra jamais assez ». 

Pour revenir à D. W. Griffith, disons qu’il sera 
invité à signer des cartes postales et à présider, 
soit chez Langer, s’il fait beau, soit au Vignon, 
s’il pleut, un banquet je ne vous dis que ça! 

V. GUILLAUME DANVERS. 


COLCCCECECECCCCCOETCELCCCCETCCCCECETCECEEPTCECEEPCTTET CPE ETTCCET ETC CE CETTE EYE) 


NOUS LISONS...…. 


dans l’Echo de Paris : 


Il faut créer un vocabulaire cinématographique 
LE LL 11 21 2 

Pour désigner ses artistes et ses artisans, le 
cinéma, en dépit de ses 26 ans, ne possède pas 
encore un vocabulaire précis. Il en résulte l’em- 
ploi de néologismes bizarres et d'expressions 
impropres qu’il est temps de remplacer par des 
mots ou des termes plus exacts, mieux appropriés 
à l'importance et aux besoins de cet art. 

Dans Cinémagazine, notre excellent confrère 
Jean Pascal a proposè à ses lecteurs un vocabu- 
laire cinématographique susceptible de satisfaire 
et le cinéma et la linguistique. 

C’est en nous inspirant de ses suggestions, ainsi 
que de celles de quelques autres amis du cinéma, 


que, dans un but d'intérêt général, nous soumet- 
tons à notre tour, à l'approbation des « cinéphi- 
les », cet embryon de vocabulaire : 

CiNÉGRAPHIE où FILMOGRAPHIE (en remplacement 
de Cinématographie). — Art de l’image animée. 
Mots composés : cinégraphier, action de photo: 
graphier. Cinégraphe ou cinégraphiste (en rem 
placement d’opérateur ou prise de vues); opéra: 
teur cinégraphique. D'où : auteur cinégraphique, 
compositeur cinégraphique (en remplacement de 
«metteur en scène »expression impropre emprun: 
tée au vocabulaire théâtral. Certains proposent 
aussi : animateur et écraniste), réalisation ciné- 
graphique. 

CiNioLoGie. — Art de parler ou d'écrire sur la 
cinégraphie. Mots composés: cinéologue, qui 
parle ou écrit sur la cinégraphie; cinéologisme : 
la critique. 

CINÉMATURGIE. — Commerce et industrie ciné- 
graphiques. — Mot composé : cinématurge, COM 
merçant ou industriel du cinéma. 

CINÉGRAMME (en remplacement de scénario). — 
Histoire faite pour être réalisée à l'écran. Mot 
composé : cinégrammiste (en remplacement de 
scénariste), celui qui écrit des cinégrammes. 


CinÉpiE. — Cinégramme-tragédie. 
CiNÉPoOËsIiE. — Cinégramme-poème. 
CINÉDRAME. — Cinégramme-dramatique. 
CinÉcoMÉDIE. — Cinégramme-comique. 


CinécuroMiE. — Mise en couleurs d’un film. Mots 
composés : cinéchromer, action de mettre un film 
en couleurs; cinéchromiste, ouvrier qui met en 
couleurs. 


CINÉMANIE. — Passion excessive du cinéma. 

CinÉPuiLiE. — Amour du cinéma (d’où cinéphile): 

CiNÉPHoBIE. — Haine du cinéma (d’où cinéphobe): 

Ce ne sont là, nous le répétons, que de simples 
suggestions. 


Que tous nos lecteurs, que tousles «cinéphiles » 
nous adressent et leurs observations et leurs cri- 
tiques. 

Nous publierons d’ailleurs, à partir de vendredi 
prochain, l'opinion autorisée de quelques person” 
nalités de la « cinégraphie» et du monde des 
lettres, et nous espérons, à la suite de ces diverses 
consultations, arriver ainsi à doter le cinéma d’un 
vocabulaire logique et élégant, digne d'un art 
issu du génie français. 

GASTON TOoURNIER. 
à D EE A OR EE NS 
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Nos Directeurs s'expliquent 


Il est un fait indiscutable aujourd'hui : Le 
Syndicat National a remporté tous les suffrages 
des Directeurs de Cinémas. Il groupe la grande 
majorité des petites et moyennes exploitations. 
Fort de ce succés, il continue sa propagande qui 
n'est pas sans étre un peu agressive. Mais n’est- 
ce point là, généralement l'habitude des vain- 
queurs ? 

Quoi qu'il en soit, notre souci d'impartialité 
nous fait un devoir de publier quelques extraits 
du Bulletin du Syndicat National. Ils renferment 
certaines précisions bonnes à noter : 


Avant le Congrès de Strasbourg 


ce 


Dans son allocution d'ouverture de l’Assemblée 
générale du 29 mars dernier, publiée dans l’Ecran 
du 8 avril, M. Brézillon déclare : 

« En effet, on conteste l'effectif du Syndicat des 
« Directeurs Français (sic). Nous demandons 
« que l’on tienne compte du nombre et de l’impor- 
« tance (resic) de nos syndiqués qui, à plus d'un 
« millier, représentent 1.400 ou 1.500 salles, en 
« majorité provinciales. » 

Si,après cette affirmation solennelleetronflante, 
M. Brézillon prétend que son Syndicat français 
des Directeurs — ou des Directeurs Français, 
comme il lui plaira — est le Syndicat des petits et 
moyens exploitants, avec une moyenne d’une 
salle et demie par adhérent, on conviendra que 
sa modestie a évolué ! 

Mais malgré le nombre de balayeurs et de chefs 
de poste qu'il intercale dans ses calculs et quoique 
Clichy soit loin de la Cannebière, M. Brézillon 
« se vinte té ! » 

Sinon, comment explique-t-il que son Syndicat 
comportant, d’après lui, un millier d’adhérents, 
son Assemblée générale n'ait réuni, d’après le 
compte rendu officiel, que 400 membres présents 
ou représentés ; c'est-à-dire : 100 présents envi- 
ron et 300 absents représentés par les enveloppes 
contenant leurs bulletins de vote ? 


Qu'est-ce donc que les 600 abstentionnistes non 
représentés à l’Assemblée générale ? 

Des mécontents ou des indifférents, sinon des 
adhérents fictifs ! 

Dans les deux premiers cas, ils ne sont pas avec 
vous et vous voudrez bien reconnaître que 60 0/0 
d’abstentions c’est un chiffre aussi troublant que 
peu flatteur pour l’amour-propre de ceux qui au- 
raient accepté un mandat dans de semblables 
conditions. 

Dans la troisième hypothèse, vous seriez cour 
pable de faire état de ces 600 abstentionnistes, 
s'ils n’ont adhéré que dans votre imagination. 

Alors ce dilemme se pose : 

Ou, ce sont des adhérents fictifs et vous êtes 
alors l’élu unanime des 400 uniques membres de 
votre Syndicat, mais vos chiffres sont faux |! 

Ou bien, vos chiffres sont exacts ; mais alors 
vous êtes ainsi que votre Conseil, les élus d’une 
minorité et ne pouvez prétendre parler au Con- 
grès de Strasbourg, au nom du millier d'adhérents 
que vous indiquez et des 1.500 établissements 
qu'ils sont censés représenter. 

Vos nouveaux statuts, Monsieur le Président, 
article 7, paragraphe 1, spécifient : que la liste de 
tous les membres du Syndicat avec leurs profes- 
sions (reresic) et leurs adresses, sera publiée 
annuellement. 

Vous avez à votre disposition le moyen, simple 
et facile, de confondre ceux qui, comme vous le 
déclarez, contestent le nombre et l'importance de 
vos syndiqués. Publiez cette liste dans l’Ecran; 
l'ampleur de son format vous permet le luxe de 
cette insertion, sans nuire à l’importante publi- 
cité-réclame dont l'Edition vous favorise et dont 
vous êtes si jaloux I! 1... 

En compagnie de plusieurs autres j'attends, 
avec une impatience non dissimulée, la publica- 
tion de ce document ; mais dès maintenant, per- 
mettez-moi d'émettre un doute irrespectueux sur 
la possibilité pour vous de justifier vos chiffres. 

« Je redonne la parole à M. Brézillon » (Réunion inter- 
syndicale du 28 mars 1922). 

F. DELAUNE. 


ÉTABLISSEMENTS AÀ.F, B,. 


145, Rue de Belleville - PARIS (19°) 
Téléphone : NORD 66.05 
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. Revision, Transformation et Mise au Point d’Appareils Ciné- 
matographiques. — Accessoires et Pièces de Rechange. — 


Iris et Volets spéciaux pour Appareils de Prise de Vues. 
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présente le 26 Avril 


TEMPÊTES 


Tragédie Cinégraphique en 5 Actes 


Scénario et Mise en Scène de M. Robert BOUDRIOZ 


M. Mosjoukine 


| (Le Juge) 


M. Charles Vanel 


(L'Aventurier) 


Interprétée par 


Mme Lissenko 
(La Femme) 


Jean-Paul de Baëre 
(L'Enfant) 
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EXTRAITS DES CRITIQUES 
DE LA PRESSE 
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LE PETIT JOURNAL 


Le 1°" épisode de « La Bâillonnée » arrivera le 
26 mai devant le public, auprès duquel il rencontrera 
certainement l'accueil le plus favorable. 

Cette semaine, de nombreux établissements vont 
afficher « Mimi Trottin », un charmant film senti- 
mental que M. Andréani à tiré du roman de M. Mar- 
cel Nadaud, et dans lequel MM. Desjardins, H. Rol- 
lan, Lagrenée, André Dubosc, Mmes Lagrange et Léa 
Piron, rivalisent de sensibilité eb d'esprit. Ce film, 
comme tous ceux qui l'ont précédé, fait le plus grand 
honneur à ses auteurs, à ses interprètes et à Pathé 
Consortium Cinéma », qui en est l’éditeur, et il cons- 
titue un parfait spectacle de famille pour les fêtes de 
Pâques. 
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LE JOURNAL 


Après le succès populaire de « Gigolette », M. 
Pierre Decourcelle a écrit une œuvre intéressante et 
dramatique « La Bâillonnée » que présenta mercredi 
et jeudi matin au Palais de la Mutualité, Pathé Con- 
sottium Cinéma. 

Cette série de 7 épisodes très habilement mis en 
seène par Charles Burguet a trouvé auprès des spec- 
tateurs, toujours difficiles, de la première présenta- 
tion un accueil enthousiaste. 

Pathé Consortium Cinéma n'a rien négligé, il est 
vrai, pour entourer ce nouveau sérail de décors heu- 
reusement choisis et disposés et pour engager des 
interprètes qui comptent parmi les meilleurs. 

L'action est toujours captivante, le drame grandit 
dépisode en épisode et la conclusion sera, comme elle 
le fut mercredi et jeudi, unanimement applaudie. 

C'est un film français dont il convient de féliciter 
l'auteur M. Pierre Decourcelle, le réalisateur, Charles 
Burguet, et l'éditeur. 
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LE PETIT PARISIEN 


« La Baillonnée », est la nouvelle œuvre de 
M. Pierre Decourcelle dont Pathé Consortium Cinéma 
a fait une merveilleuse série populaire en sept épiso- 
des présentée mercredi et jeudi derniers à la Mu- 
tualité. 
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« La Buaillonnée » ! C'est le titre du nouveau film 
que vient de nous offrir M. Pierre Decourcelle, film 
appelé à la plus éclatante réussite de par les grandes 
qualités d’émotion qu'il contient, et qui passionnera à 
juste raison le grand publie, celui qui spontanément, 
sans contrainte, manifeste son trouble et sa joie. 

L'œuvre entière du grand romancier est à ce point 
vivante qu'elle s'adapte merveilleusement au cinéma ; 
il connaît à fond toutes les finesses de l'écran et s'en 
ert en maître. 

Dans « La Baillonnée » nous retrouvons toutes les 
qualités qui lui ont valu sa grande popularité. 

Le drame poignant qui en fait la force est riche en 
péripéties, triste comme certaines pages de vie: 

C’est une lutte profonde, ardente, conduite avec un 
sentiment parfait des nuances dont la réalisation scé- 
nique, mise au point par M. Charles Burguet est des 
plus soignée. 

La photographie en est belle, l'interprétation des 
plus intéressantes. 

Elle est menée magistralement par Mile Andrée 
Lionel dans le rôle écrasant de « La Baïllonnée » ; M. 
Guidé, Delmonte, Dehelly, Leubas, Miles Irène Wells, 
Gisèle Mundo, Bing, etc. qui complètent un ensemble 
parfait. L 

Pathé Consortium wient d'ajouter cette belle pro- 
duction à la liste déjà longue de ses succès et il faut 
chaudement l'en féliciter. Robert SPA. 


TE LEE TETE EE EU EEEEE LUTLELLELEETEUTEEE RELLEEEEEKELEREERLEREEEERREEERRRERREEE 


Vous Retiendrez pour le 26 Mai 


LA BAILLONNÉE 


NUE UE 


de M. Pierre DECOURCELLE 


SÉRIE POPULAIRE EN SEPT ÉPISODES 


Mise en scène de M. Charles BURGUET 
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LE MATIN 


Ce drame, en sept épisodes, a été tiré du roman de 
P. Decourcelle par M. Henry Burguet, l'excellent 
metteur en scène, qui a beaucoup dépensé de son in- 
géniosité pour mettre en valeur les innombrables 
scènes que comporte cette œuvre. 

Les situations se succèdent, conformes aux formu- 
les chères à la masse du public. L'odyssée de Pauline 
de Revel est faite d’angoisses et de joies, qui alter- 
nent et tiennent l'émotion du spectateur en éveil 
constant. C’est ce que l’on peut appeler un film « très 
publie » et c'est de cela même que naïîtra son succès. 

Le film est remarquablement interprélé par une 
troupe de choix. Chaque emploi a été judicieusement 
attribué. 

On n'oubliera pas la création de Mlle Andrée Lio- 
nel dont le masque expressif donne à Pauline Revel 
son caractère véritable. A côté d'elle, Irène Wells, 
Gisèle Mundo, sont remarquable, ainsi que MM. Guidé, 
Leubas, Delmonde, Bardou, Fresnay et Dehelly. 

La mise en scène est variée, claire et d'un goût 
charmant. Elle ne cède en rien aux qualités photo- 
graphiques. 

M NL LL TELEEEEELLEIEUEREEERRRRRERRE EERERERRRRRERREERRERRELE 
near LEE EUILELEERERRRRERRRRERERRCRR 


COMCŒDIA 


M. Pierre Decourcelle est, sans contredit, un des 
écrivains qui ont connu les plus grands succès popu- 
laires. Parmi les vivants, il est peu de romanciers, 
peu d'hommes de théâtre, qui aient su, plus que lui, 
captiver l'âme des foules, et passionner le « grand 
public », celui qui « y va de sa larme », sincèrement, 
spontanément, sans contrainte d'aucune sorte dès que 
quelque chose l'émeut, celui qui manifeste son trou- 
ble, sa joie, sa satisfaction, sans réserve el sans fausse 
honte. 

« La Baillonnée » possède toutes les qualités du 
genre qui a valu à M. Pierre Decourcelle sa renom- 
mée et sa « popularité ». Pathé Consortium Cinéma 
n’a pas manqué de s'en rendre compte et à fait de 
cet ouvrage une œuvre cinématographique appelée 
à la plus éclatante réussile. 
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BONSOIR 


Les romans de M. Pierre Decourcelle offrent aux 
cinégraphistes une matière abondante et d’une diver- 
sité telle qu’elle permet un développement facile e 
d'un attrait sûr. On peut même affirmer que ces 
œuvres populaires gagnent beaucoup à être trans- 
posées à l'écran. : 

Le drame populaire se revêt de ce fait d'une parure 
nouvelle. Il répond à un besoin d'émotion simple et 
saine qui est dans le cœur de chacun. Il exalte les 
sentiments nobles, fait jaillir les pensées propres à 
grandir les âmes et joue son rôle dans l’éducation du 
publie des faubourgs, heureux de retrouver un peu 
d'une vie qui n’est pas la sienne, mais qu'il a deviné 
ou presséntie autour de lui. £ 

C'est pour cela qu’un film tel que « La Baillonnée » 
a sa place marquée, comme une livre généreux ou un 
palliatif bienfaisant,. 
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La caractéristique des œuvres de M. Pierre Decour- 
celle est un fond de vérité, de réalisme frappant aussi 
bien dans la construction des personnages que dans 
celle de l'intrigue. 

Tout est vrai et humain dans cet exposé touchant 
des batailles de la vie. On y découvrira de l’amour, 
de la haine, des préjugés, du dévouement, toutes les 
vertus, tous les héroïsmes et, en face, le cynisme el 
l'imposture. Dans ce drame de famille pourtant, rien 
qui ne se voit tous les jours, rien qui se heurte à 
l'invraisemblance et c'est grâce à cette psychologie 
claire où la sincérité est absolue de même que la pro- 
bité littéraire, que l'émotion étreint le spectateur et 
le remue jusqu’au fond de l'âme. 

« La Bâillonnée » sera un nouveau et grand triom- 
phe pour le film français, c'est une œuvre belle et 
passionnante, d’une magnifique venue, mise en scène 
admirablement par M. Charles Burguet et qui nous 
permet d’adresser encore à Pathé Consortium Cinéma 
nos plus sincères et chaleureuses félicitations pour 
cette œuvre magistrale. M. Pierre Decourcelle mérite 
grandement sa haute réputation d'écrivain populaire. 
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LE COURRIER CINEMATOGRAPHIQUE 


Le ciné-roman marque, avec « La Bâillonnée », un 
succès de plus. 

Les romans de M. Pierre Decourcelle, écrivain po- 
pulaire par excellence, s'adaptent merveilleusement à 
l'écran. 

Toute l'interprétation, sans aucune exception, est 
excellente ; elle contribuera certainement beaucoup au 
succès de « La Bâillonnée » et ne mérite que des 
éloges. 

La photographie est très belle, le côté technique 
soigné. 

« La Bäillonnée » remportera certainement le gros 
succès que nous lui souhaitons. 
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SCENARIO 


Ceux qui ont lu le roman populaire, voudront le 
revoir à l'écran. C'est une histoire humaine el variée, 
un drame psychologique émouvant qui évite l'écueil 
de l'invraisemblancte, chère aux auteurs de ciné- 
romans. 

L'histoire de cette petite ouvrière, épousée par 
amour par un riche fils de famille, malgré la volonté 
du père de ce dernier, laquelle à la mort de son mari 
voit son intraitable beau-père lui arracher ses enfants, 
profitant d’une indignité apparente, est simple, mais 
fertile en détails poignants. Et toutes les péripéties 
qui se déroulent jusqu'à sa complète justification et à 
celle de son frère mort après avoir été injustement 
aceusé de vol, sont des mieux amenées. Plusieurs pas- 
sages provoquent l'émotion avec intensité et l'intérêt 
ést adroitement maintenu. Ce film plaira comme ont 
plu les derniers grands films populaires de Pathé Con- 
sortium. : 
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LA CINEMATOGRAPHIE FRANÇAISE 


Un film à épisodes de M. Pierre Decourcelle est 
toujours, pour le grand public, une attraction de 
choix. On sait, en effet, que cet « as » incontesté du 
drame et du roman populaire n'attache son nom qu'à 
des œuvres puissamment charpentées et qui ne 
‘abaissent jamais aux procédés vulgaires et faciles. 
M. Pierré Decourcelle n'a pas besoin, pour intéresser 
et mêmes passionner son public, pour l'émouvoir — 
et parfois jusqu'aux larmes — de recourir aux expé- 
dients grossiers dont nous trouvons trace, hélas, dans 
un trop grand nombre de einé-romans. Il crée une 
situation tragique, il la noue fortement par mille 
liens successifs et de telle façon qu'il semble impos- 
sible qu'elle puisse se dénouer de la façon que sou- 
haiterait un publie angoissé. Et puis soudain, quand 
il a fait vibrer toutes les sensibilités, quand il a mis 
en éveil toutes les pérspicacités, il aboutit, par des 
solutions imprévues au dénouement le plus satisfai- 
sant, le plus heureux. 

Dans sa nouvelle œuvre « La Büillonnée », que 
M. Charles Burguet a mis en scène avec sa maîtrise 
habituelle, M. Pierre Decourcelle a réalisé à la perfec- 
tion cette formule qui est assurément la meilleure 
que l’on puisse appliquer au ciné-roman, véritable 
feuilleton populaire de lécran. ; 

« La Bäillonnée » fera, à coup sûr, couler bien des 
larmes et sera un succès fructueux pour tous les 
écrans. 

Pathé Consortium continue la bonne série du 
uecès. 
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Décidément, Pierre Decourcelle est un maître hom- 
me de théâtre et de cinéma. Il s'y entend comme pas 
un à émouvoir les masses. 

« La Bäillonnée » vient, une fois de plus, d'opérer 
le même sortilège sur le publie assez difficile des di- 
recteurs de cinémas. . 
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Il est incontestable que Pierre Decourcelle sait 
séduire et charmer les foules. Nous en avons eu 
maintes fois la preuve. Gette fois encore, avec « La 
Bâillonnée » il remportera auprès du public le grand 
succès qu'il mérite. Le public est toujours friand du 
film à épisodes ; il l'accueille avec joie, même lors- 
qu'il est américain. Cette fois, ce sera avec enthou- 
siasme, car il est français. Et puis, il pourra applau- 
dir aussi de bons et excellents interprètes. 

Le suecès de « La Bâillonnée », qui a été consacrée 
par de nombreuses éditions en librairie et des cen- 
tièmes au théâtre, montrera une fois de plus, au ciné- 
ma, la puissance d'action et l'emprise que le talent 
de Pierre Decourcelle exerce sur les masses popu- 
lairs éprises d’action, de mouvement et d'émotion. 
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CINÆDIA 


È Pour ce qui est de Pierre Decourcelle, dont la 
= réputation est de remuer le cœur des foules, on ne 
= peut s'empêcher de se mettre instinctivement sur, la 
= défensive et de dire : on verra bien si cette fois-ci il 
= nous « aura ». On chicane, chipote, on discute. et 
= puis, soudainement sans qu'on sache et qu’on s'ex- 
= plique par quel arlifice, on est intéressé, pris, an- 
= goissé... on est possédé par le sujet. Ce diable d'hom- 
=: me vous a, une fois de plus, envoûté. Le magicien 
= vous a enlevé vos pointes eb vos piques une à une, 
= sans douleur. Vous êtes conquis. C'est'ce que j'ai 
= ressenti à la vision de « La Baillonnée..… ». Je ne vou- 
= lais pas me laisser prendre et j'ai été pris tout de 
5: même. 

= C'est alors que, rendant les armes el déposant la 
= plume, je me demande en toute sincérité si j'ai été 
= ainsi pris par l'intérêt de l’action, moi qui m'en défen- 
= Mais comme un hérisson. Qu'en sera-ce. du publie ?.… 
= [| marchera du premier coup à fond. 

= C'est bon, c’est bien, c’est commercial, c’est public. 
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Après avoir intéressé et ému votre public avec 


“LE SEURET D'ALTA AOGOR 


le Grand Cinéroman de Valentin Mandelstamm, 
mis en scène par M. Liabel, amusez-le avec 
les deux succès de fou-rire réédités par 


UNION-ÉCLAIR : 


VOUS n'avez rien à ÜÉGAT ET 2 


d'après la célèbre pièce de Maurice Hennequin ef Pierre Veber 
interprétée par JANE RENOUARDT 
BOUCOT 
et MARCEL SIMON 


L'Hülel du Libre Échange 


l'une des œuvres les plus célèbres de Georges Feydeau 
interprétée par BOUCOT 
MARCEL SIMON 
MAUREL 
Mmes LAVIGNE 
et JANE FABER, de la Comédie-Française. 
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a été obtenu tous les 
par journaux 
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la la célèbre danseuse 


célèbre danseuse a créé un rôle 


hindoue de toute beauté 


dans dans 


DANSEUSE d'ORIENT 


Cinédrame én 4 parties 


de la Série Artistique AUBERT (U. C. I.) 


DANSEUSE d'ORIENT 


cest un film d’une note des plus artistiques. 


C’est un Beau Film AUBERT 


# A Les derniers Succès 


présentés par les G. B. C. : 


LE BAI LLON, Comédie Dramatique 
ave ELMO LINCOLN à« MABEL BALLIN 


(UNIVERSAL JEWEL SUPER-PRODUCTION) 


Un Mari de Convenance, comédie gaie 
interprétée par BLANCHE SWEET 
(MUNDUS-FILM) 

Une Nièce d'Amérique, Charmante Comédie 
humoristique, interprétée par la délicieuse VIVIAN MARTIN 
ET-ENFIEN:: 


Par la FORCE et par la RUSE 
Grand Sérial en 12 Épisodes 


avec la cébe PEARL WHITE 
Roman de M. Louis NÉ publié par le journal LA PRESSE 


Adressez vos commandes pour PARIS 


aux GRANDES PRODUCTIONS GINÉMATOGRAPHIQUES 


50, Rue de Bondy et 2, Rue de Lancry 
et POUR LA PROVINCE aux Agences de : 


MARSEILLE LYON LILLE NANCY STRASBOURG 
34, Rue Pavillon 14, Rue ictor-Hugo 5, Ruë de Roubaix 8, Cours Léopold 34, Faubg de Pierres 
BORDEAUX TOULOUSE 


16, Rue du Palais-Gallien 4, Rue Bellegarde 
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Le Projecteur Acier IMPÉRATOR ” 
0. N CRNEMANN 


est le seul 


qui ait obtenu les plus hautes 
distinctions aux récentes Expositions : 


AMSTERDAM 1920 
Grande Médaille d'Or 
LONDRES 1921 


Grande Médaille d'Or 
et Diplôme d'Honneur 
RER ARE 
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ÉTÉ ÉGALÉES 


ERnemann 


LIVRÉ AVEC TOUTES GARANTIES 


Les Établissements de 1°" ordre 


tournent avec “ l'IMPÉRATOR ” 
Service technique à la disposition des 


Clients pour tous renseignements, 


démonstration, montage, etc. 
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LA VOITURE IDÉALE 


POUR LA VILLE ET POUR LE TOURISME 


Automobile D F P: 


Conduite intérieure (4 places). Éclairage, démar- 
rage électrique, compteur, avertisseur, 5 roues » 
amovibles, pneus câblés MICHELIN . . . . = 


Châssis 10-16 HP : 


Éclaira ë ÉTeétr i 
ge, démarrage électrique, compteur « Nivex », 
avertisseur, 4 pneus MICHELIN câblés 765X 105. Î 9.000 » 


FREINS sur les roues avant (Supplément 2.000) 


Le Châssis carrossé TORPEDO (4 places). 22.500 >» 


La Nouvelle { 20 Type SP9n 


Voiture à haut rendement : 120 kilomètres à l'heure 
SÉCURITÉ ABSOLUE PAR FREINAGE INTÉGRAL 


Envoi franco du Catalogue sur demande adressée aux 
Usines DORIOT, FLANDRIN, PARANT 


à COURBEVOIE (Seine) 
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La Fin d'un Empire 
CO DT 
Premier Chapitre. — La Naïssance de l’Aigle 
Oui, l'Aigle, un soir, planait aux voûtes éternelles 
Lorsqu'un grand coup de vent lui cassa les deux ailes ; 
Le monde cinématographique vient d'assister, 
Muet de stupeur, à la plus effroyable défaite enre- 
ne par l'Histoire: la fin de l’'Epopée Brézil- 
hienne. 
ES noblesse, mais fortement armé pour 
ù tte, Napoléon Brézillon, à force de ténacité 
d'ambition, était parvenu au sommet de la 
&loire. 
; ee au Conseil des Cinq Cents, il ne tarda pas 
1. faire remarquer et parvint rapidement aux 
L eurs directoriaux, puis consulaires. 
ni brumaire était proche. 
1 lui apportait la pourpre impériale. 
< sa lors, il ne rêva plus qu’à l'agrandissement 
ei empire. Couvert d’honneurs et de décora- 
Lo il lui fallait assurer son hégémonie sur les 
Eur es de la cinématographie toute entière. Il 
Mença par attirer les nations les plus proches, 


afin de mieux les dominer ensuite. Les Fédéra- 
tions lyonnaise et marseillaise furent les objets 
de ses premières alliances, puis les autres suivi- 
rent : Bordeaux, Nice, l'Ouest, le Nord, etc., etc., 
pour finir enfin par notre glorieuse Alsace-Lor- 
raine. 

Mais son rêve impérial ne s'arrêta pas là. 

La grandeur de l'empire romain troublait son 
sommeil. Alors il déclara la guerre à l'empire du 
Syndicat des Grands Etablissements parisiens. 
Puis ce fut la paix de Tilsitt ou des deux empe- 
reurs (Bres-Ben Lévy). 

I1 sut enfin, par une manœuvre habile, s’allier 
le prince Bokanowski. A cette occasion, le maré- 
chal Châtaignier fut nommé duc d'Enghien. 

Fatiguës de tant de gloire, de toute cette gloire 
qui menaçait de les écraser, ses peuples commen- 
cèrent à murmurer. La révolte grondaït dans les 
cœurs. Cette nouvelle alliance leur fit peur. Bor- 
deaux, se souvenant de ses Girondins, brandit 
l'étendard de la révolte. Un Congrès fameux en 
fut le prétexte, puis Marseille, Lyon suivirent. 
L'Empire chancelait. Un dérivatif était nécessaire. 
I1 déclara la guerre à la Petite et Moyenne Exploi- 
tation coalisées. Un moment la chance parut le 
favoriser. Les troupes de l'adversaire, dissémi- 
nées sur tous les territoires, flottaient. Il leur 
manquait une tête; patientes, elles s'organisèrent. 

C'est alors que fatigué, sentant déjà les pre- 
mières atteintes du mal fatal, l'empereur voulut 
abdiquerT11.….. Il l’annonça tout d’abord à son grand 
Conseil, ensuite par trois fois à ses peuples assem- 
blés, puis attendit... Mais, oh! stupeur, ce coup 
de tonnerre ne fit que le bruit d’un pétard et 
ne rencontra qu’indifférence. Heureusement, le 
groupe de ses maréchaux veillait et sur leurs ins- 
tances pressantes, il finit par se laisser convaincre 
et revint sur sa décision (il ne demandait que 
cela). Alors, d'un geste brusque, il affermit sur 
sa tête la couronne du monde, chaussa ses grandes 
bottes et partit pour une nouvelle campagne. 

Waterloo se profilait déjà à l'horizon. 


UN GROGNARD. 


RE RD ES UC ANR 
emo EEE LE LL LE tent “rose 


Ne Traitez rien sans prendre vos Renseignements! 


Une seule usine, solvable, de 
confiance (60° Année), faisant à 
des prix défiant toute concurrence 
du travail sérieux et non du bluff. 


G. BRUNEAUD, 25, Rue d’Alsace, Paris 
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Assemblée Générale du Syndicat National 
de l’Exploitation Cinématographique 

MM. les membres du Syndicat National sont 
convoqués en Assemblée générale ordinaire le 
mercredi 3 mai, à 2 heures, salle Grüber, boule- 
vard Saint-Denis, 15 bis. 

Ordre du jour : 

1° Exposé de la situation; 

2 Rapport du Trésorier, approbation des 
comptes ; 

3 Adoption des statuts; 

4° Nomination du Conseil d'administration ; 

5° Questions diverses. 

Les demandes de candidatures pour le Conseil 
d'administration doivent être envoyées par lettre 
à MM. Meillat et Hanhardt, 125-127, rue Ordener, 
jusqu’au 19 avril. 


A la Fédération des Directeurs de Spectacles du Sud-Est 


A propos de la Réunion de Paris 


oDeSemo 


Les comptes rendus publiés sur la réunion de 
Paris du 28 mars ont le défaut d'être incomplets et 
de ne pas donner une impression exacte de cétte 
séance où s’est discutée la question des taxes sur 
le cinéma. Le compte-rendu communiqué à la 
presse corporative n'échappe pas non plus à ce 
reproche. Sa lecture ne donne pas à celui qui n'a 
pas assisté à cette réunion une physionomie réelle 
du débat. Il est vrai que ce n’est pas un compte 
rendu sténographique mais un simple résumé; 
néanmoins nous aurions aimé voir un exposé plus 
étendu sinon plus fidèle de cette discussion. Cer- 
taines questions ont été laissées dans l'ombre qui 
auraient mérité les honneurs de la publicité. 

Nous jugeons donc indispensable de donner à 
nos adhérents un aperçu plus circonstancié de ce 
débat, pour leur permettre de juger en connais” 
sance de cause des résolutions qui ont été prises: 
des démarches qui vont être faites auprès du 
ministre des Finances et des consèquences qui 
peuvent en résulter pour la corporation. 


2 


Étude de M: CHARBON, Notaire à Lyon, Rue de l’Hôtel-de-Ville, n° 32 


A VENDRE AUX ENCHÈRES 
Le 17 MAI 1922, à 13 heures 30 


En la Chambre des Adjudications des Notaires de Lyon, Avenue de la Bibliothèque, n° 2 : 


MAGNIFIQUE ÉTABLISSEMENT 


‘ ATHÉNÉE CINÉMA ”, à Lyon, cours Vitton, n° 6 


exploité sous la dénomination : 


CINÉMATOGRAPHIQUE 


comprenant les éléments incorporels, droit au bail du local et d’un bel appartement pour 
habitation personnelle, matériel neuf. — Installation toute moderne : 500 places. 


MISE A PRIX : 


150.000 FRANCS 


Pour prendre connaissance du cahier des charges, s'adresser à M CHARBON, Notaire, 
et pour visiter à M. CHAROUSSET, rue de l’Hôtel-de-Ville, n° 34, à Lyon. 
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Nous avons déjà dit dans quelles conditions la 
Fédération des Directeurs de Spectacles de Lyon 
et du Sud-Est avait été invitée à cette réunion par 
deux groupements parisiens. Affiliés à la Fédèra- 
tion Générale des Associations de province, nous 
ne pouvions adopter une autre ligne de conduite 
que celle arrêtée à l'unanimité au Congrès de Bor- 
deaux et plus récemment à Marseille. 

Ennemis des paliers nous avions étudié un sys- 
tème qui, plus que tous les autres, se rapprochait 
de la justice, le pourcentage à la place, en atten- 
dant que le spectacle soit assimilé au commerce 
ge: luxe et soumis aux mêmes charges et aux 
mêmes modes de perception. Nous ne pouvions, 
dans ces conditions, nous rallier au projet proposé 
Par les organisations parisiennes qui maintenait 
les paliers. C'est pourquoi M. de Vireuil, délégué 
de Marseille et M. Goiffon, délégué de Lyon firent 
toutes réserves pour garder leur liberté d'action 
St déclarèrent qu'ils étaient venus à la réunion en 
Simples observateurs. 

Avec le projet parisien l'exploitation cinémato- 
&raphique ne bénéficiera que d’une réduction 
Moyenne de taxe de 5 0/0. C’est peut-être suffisant 
Pour Paris, ce ne l’est pas pour la province, où 
les charges fiscales sont plus lourdes, où les 
Affaires sont moins prospères. 

Eu outre comment serait obtenue cette réduc- 
tion? Par une simple décision ministérielle nous 
&t-on dit, pas même par un décret. Quelles 
Saranties de durée aurions-nous en ce cas? En 
France les ministres vont vite et il suffira au suc- 
Cesseur de M. de Lasteyrie d’un trait de plume 
Pour révoquer la mesure bienveillante de son 
Prédécesseur. S'il n’y avait que ce risque on pour- 
rait accepter, en attendant mieux, ce léger soula- 
Sement. 

Mais il est à craindre que ce ne soit là qu'un 
trompe l'œil. Avant de nous consentir cette réduc- 
Hôn le ministre a fait son compte. Les avantages 
AW’il nous accorde se chiffreraient par un total de 

Millions, tandis que la taxe ad valorem sur 


Be 


l'importation de films étrangers doit rapporter à 
l'Etat, selon les prévisions, une douzaine de mil- 
lions. Il faudra bien que MM. les éditeurs et 
MM. les loueurs récupèrent leurs débours; ils ne 
pourront le faire qu'en majorant leurs prix et il 
est permis d'en conclure que ce que le ministre 
nous accorde d'une main, il le reprendra de 
l’autre. Ce sont les chiffres fournis par le minis- 
tère des Finances. 

Quoi qu’on nous dise, quoi qu'on nous promette, 
il est clair que pour 5 millions de réduction sur les 
taxes, les exploitants auront à verser 12 millions 
de plus à leurs fournisseurs. L'opération ne paraît 
donc pas très brillante. 

On a dit aussi que le Ministre qui avait tout 
d'abord envisagé avec bienveillance le projet de 
taxation sur le prix des places, l'avait ensuite 
repoussé lorsque les calculs de ses services lui 
eurent démontré que ce système ferait dans les 
caisses de l'Etat un trou trop profond. Mais le 
trou ne sera-t-il pas plus grand le jour où les éta- 
blissements de spectacles ruinèés par les taxes 
devront par force fermer leurs portes ? 

Nous devons revenir sur un fait assez grave 
qui s’est passé à la réunion de Paris. Après les 
déclarations des représentants de Marseille et de 
Lyon, les délégués des autres groupements de 
province ne se montraient guère enthousiastes 
pour le projet préconisé par les Syndicats Pari- 
siens. Beaucoup paraissaient hésitants, quand 
arriva une dépêche de Bordeaux apportant l’adhé- 
sion de la Fédération de Bordeaux et du Sud- 
Ouest et signé de M. Chavenot. Aussitôt la foule 
des directeurs parisiens de manifester bruyam- 
ment leur joie en criant : « Vive Bordeaux ». Cet 
incident triompha des dernières hésitations et 
enleva le vote. 

Le malheur en cette affaire est que ce télé- 
gramme émanait d'un groupement qui est dissous 
depuis plus d'un an et qui a été remplacé par 
l'Association du Spectacle de Bordeaux et du 
Sud-Ouest, dont M. Mauret-Lafage est le prési- 


ROBERT JULIAT 


24, RUE DE TRÉVISE, PARIS (9°) 
Téléph. : Bergère 38-36 


LE MEILLEUR DES APPAREILS DE PROJECTION 


“LE VERDUN” 


FABRICATION EXCLUSIVEMENT FRANÇAISE 


& Poste complet dernier modèle avec nouvelle Lampe à incandescence 


INSTALLATION DE SALLES — 


ENTRETIEN DE CABINES. 


26 LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


dent, et que M. Chavenot n'avait aucune qualité, 
aucun mandat pour engager ses collègues de Bor- 
deaux et de la Région. C'était une manœuvre 
contre laquelle M. Mauret-Lafage s’est empressé 
de protester dans une lettre adressée à M. Brézil- 
lon et que nous avons publiée dans notre dernier 
numéro. 

M. Mauret-Lafage auquel s’est joint M. Cibial 
vient de renouveler sa protestation par le télé- 
gramme suivant qu’il a bien voulu nous commu- 
niquer : 


Brézillon, 199, rue St-Martin, Paris. 


Protestons à nouveau contre votre nouvelle 
communication dans Ecran qui tend à faire sup- 
poser qu'il y a à Bordeaux deux groupements 
corporatifs. Je vous confirme que l'Association 
du Spectacle de Bordeaux et du Sud-Ouest est Le 
seul qui existe, qu’il est adhérent à la Fédération 
Générale de Province et qu'il n'a pas été convo- 
qué à votre réunion de Paris. Nous faisons 
appel à votre bonne foi pour rétablir la vérité. 
Nous avons besoin d'être unis; votre polémique 
obtient le contraire. 


Pour l'association : Cigrai, secrétaire-général. 
MAURET-LAFAGE, président. 


M. Mauret-Lafage a raison. Nous avons besoin 
d’être unis. Ce ne sont pas là les moyens de réali- 
ser l'union nécessaire. Dans une circulaire, le 
Syndicat des Cinématograpkhes et Spectacles du 
Nord, du Pas-de-Calais et des Régions dévas- 
tées, qui a voté le principe de la grève pour pro- 
tester contre les charges fiscales se plaint aussi de 
l'inertie parisienne. 

Nous allons nous rendre au Congrès de Stras- 
bourg, où tous les groupements affiliés à la Fédé- 
ration générale des Associations de Province se 
rencontreront pour discuter de leurs intérêts 
communs qui sont bien différents de ceux de 
Paris. Nos collègues de la capitale ne connaissent 
pas les taxes municipales; ils profitent d’une 
clientèle sans cesse renouvelée par l’afflux cons- 
tant des étrangers et des visiteurs. Ce sont des 
aubaines auxquelles les directeurs de province ne 
sont pas habitués. C'est à Strasbourg, entre nous, 
que se réalisera l'union indispensable pour faire 
triompher nos revendications: c’est là que nous 
pourrons élaborer le projet qui donnera satisfac- 
tion à tous. Nous y travaillerons avec la ferme 
volonté d'aboutir. 

(Bulletin de la Fédération des Directeurs 
de Spectacles du Sud-Est). 


Sis1ei0:41910 0 


Vient de paraître 


LE VADE-MELUN 


de l’Opérateur Cinématographiste (2° Edition) 
PAR 


Rene PRES 


300 pages oo 00 00 
87 dessins et schémas 


7 Tables 


00 oo oo 


INDISPENSABLE 
à MM. les Opérateurs et Exploitants Cinématographistes 


EN VENTE au COURRIER 
PRIX" 9. iranes 
Franco par poste : 10 frs. 


L MUNIE DU DUCULES 14 LAND LP) V/LANRZJ AURAI. AÉLAN 
D’ATHLÉTISME 


EDrTionx AUBERT 


PR UNIVERSAL FILM 


L'IDOLE ruCIRQUE 


ÉDITION AUBERT 


ENTREZ! ENTREZ! - 


ICI ON AMUSE,ON INTÉRESSE. ON INSTRUIT 
EL 
EEE — 


Alygl 


A L'IDOLE 
7 DU CIRQUE 


1" à ; LE PLUS AMUSANT 
$ É) LE PLUS INSTRUCTIF 
, à 6e 0° ° LE PLUS MOUVEMENTÉ 
& e €: LE PLUS POPULAIRE 
# DE TOUS LES CINÉ-ROMANS 
e® e : DA, AVEC 
OS AP EDDIFE PDPOLO 
LS L'4/ DE/ CINÉ-ROMAN/ D'ATHLÉTI/ME 


Rédu chHon Française de C.F Tavano 
Hdaptation de M° Pierre DESCLA 3 
PUBLIÉ DANS : MON CINÉ le nouveau jourral 
cirematographigae tire à plus de UN Million d'exemplaireZ 
Ge (5. © fn Mr dut ve" 2 NUE oo PER RTE VV EME UT DNS MEN SL: HO) 


HÉDITION AUBER TS 
ENCORE UN ÉNORME SUCCESS 
de l'AS du 
D CINÉ-ROMAN 


d'Athlétisme 
Lh 


10 ÉPISODES AMUSANTS 


PQ TAPER CRSENMMNCNUL VUE GE NU TASER 


EDITION AUBERT 


ni À done La 


‘y 


AR SES CRE. V2 CT D y À RQ DS 


uel sera le plus populaire Ciné-Roman 


de la Saison 1922 ?.. C'EST 


e 


E ) e 


jus 


À |, 
all | 


L’As des Athlète 


de Ciné-Romans 


LE PLUS GRAND SUCCÉ 
DE 1922 


Il faut amuser votre Putbl 
tout en l’intéressant. 


amusant 
instructif 
mouvementé 
sportif 
Figuration importante 
Scènes de cirque = - > 
AOnObahe secs ee 
OUTS dé force. -- 
Nombreux clous 22 
--2 à Chaque épisode 
ELLELLLLIEIIIII III IT. 
N'HÉSITEZ PAS 


à le 
RETENIR 


Et ce Ciné-Roman est inégalab 
à ce point de vue. 


Vous avez vu beaucoup de Ciné-Romaï 


Il n’y en a aucun qui vaille : 


L'IDOLLE pu CIRQU 


en 10 Épisodes 


LES FILMS A ISODES AUBERT SONT ‘It 


VOU/ SEREZ ÉMU 
ET VOU/ REVIENDREZ 
VOIR. 


VOU/ RIREZ 
VOU/ VOULU 
PA/TIONNEREZ 
Cour 


CIRQUES | 


C'est une lecon 


d'énergie ” 
de en sé EI 


et de 


ne connâäit 
aucune défaillance 
cest un 
grand cœur 


purs 


ne Se 


ÉLÉPHANTS - SINGES 


LH O NS TT RERES 
CHAMEAUX - CHEVAUX 
CHATE ES 


Jouent des rôles curieux qui 
ne manquent pas d'effets 


ILEPFACER VONR 
LOU 
CELA 


CEST 
DU 


VRAI 
CINÉMA 


AA 
MONTÉE 
VERS LE SUCCES 


ÉDDUIE., Pete 


est synonyme 
d'Audace, de Force et de Succès 
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La Production 


Liste des Films présentés à Paris en 1921, établie par Cinémagazine, d'aprés les 
documents de la Chambre Syndicale de la Cinématographie, et classés par mois. 


JANVIER 1921 


TITRES DES FILMS GENRE FIRME ÉDITRICE MÉTRAGE 

ApénOrT ella MAIN QUE VOIE es coco Joe comédie gaie A... 0: 770 
LE VE ÉTÉ RG ME EE DEAR RTE comédie dramatique Gaumont 1.050 
RERO IOMTteS NES) este males à ete ra te ts D documentaire Eclipse 

En à A EE tes drame Georges Petit 1.720 
Ascension à travers les pics des Alpes ...,..... ..... plein air Select 200 
AAIUOERLC CUrACAU!)L |. 12e aire ee comique Aubert 571 
ESPRIT R VOLE RSS RE PRET Le es actualités Aubert 360 
His ie (CR PORC NET CNT dessins animés Gaumont 145 
LUE (UBALDI comédie dramatique Gaumont 1.000 
PERIERE UN Le Es SONO ROSE EME comédie dramatique Fox-Film 1.500 
NE ri es Pit eue comédie dramatique Georges Petit 1.400 
Beautés artistiques de Brescia ........ ............. plein air ARGNC 110 
HIÉNORRE ES S0urIante. . nn. eee eee comique Select 600 
ro ANT NN AE RE COR RER ES comique Georges Petit 300 
TG TO RNA IP IP ORE C comique Georges Petit 6oo 
Br cape NÉ NERO PE RRE ee drame Soleil 1092 
RC SOU LR RSR ES CPE DRE comique seorges Petit 600 
RÉ SR AN Rip Une ne di Super-Film 1.500 
Canards sauvages (Les)... ..........,......... drame Phocéa 

M rer Da) sel ten documentaire Gaumont 134 
nan comédie dramatique Harry 1 ONG 
Cataractes de Snoqualine ILes\ .....2....... ...... documentaire Harry 219 
Catastrophe près du phare. .............. ......... drame Eclair + 1:070 
Ceinture des amazones (PEAU ES NE ER PRET AE roman d'aventures Méric 2.700 
Chalumeau a peur des TENNIS RTE mer be ee comédie comique Eclipse 

Charlie PRET ET PAR NE re de Re dessins animés Select 180 
AR ete se és at au comique AG. C: 590 
DD DE livel d'Amour. :.........:.l. due. comique A. G. C. 565 
AE, 7. un ee comédie dramatique Gaumont 1.600 
Chevalier de la Taverne COST re momie drame Select 2.000 
Chute de Rome sous Nesrond (ERNST SORTE comique Harry 600 
Cinéma dans la LÉO Ace RSR MOOD EPA dessins animés Georges Petit 200 


CINÉMATOGRAPHES L. SUTTO), Paris 


Téléph. : GUTENBERG 63-31 , Téléph. : GUTENBERG 63-31 
cENrRAL &s 40, boulevard Haussmann (Opéra) “*"‘GnrRar se 
Références et garanties de tout premier ordre. 


# FILMS FRANÇAIS ET ÉTRANGERS 2% 
EN SR 
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Comte de Monte-Cristo (Le), 8, 9°, 1o° et 11° épisodes. 


Contrebandier malgré lui... 1e 

COPHAANTRO Ale ERP EEE RE 
Coulisses du Cinéma (Les) ........... 
Dandy briseur d'hyménées.. . .... . 
Dans larfureurmdes fots LUN TE 
Dans les montagnes.et fjords de Norvèg: 
Dans les Vosges...... FT RARES DATE 
Dartwimavattraison 1 Te UN" 

Déjeuner chez la marquise (Un) ...... 


Dentiste eLGAMbTIOlERES LR LE Moses 
. Deux ennemis du mariage... 14:...1....,,..... 
Deux Gamines (Les), 5° et 6° épisodes... 


Deux Mousquetaires et demi(Ées)..... 
Déveine d'un mercanti (La)........... 


(APT RE TC 


Ma DIRE NREET T A RE ERO PS Ee RSS eL Trees eu 


Dimanche de Bouflamor (Le)......... 
Drame de Minuiti(De)h MNT ER 


BMbUCRENLE) PERRET PRE RENE LEE 


Enlèvement (Un)............ 
Enlèvement de Miss Pinguet .... .... 
Envolée (L’) 
ESclave di PASSE RE NME EEE EN 
Essor [L'}, 6°, 7°, 8, 9° et ro° épisodes 
Etoiles de Cinéma (Les), 5° et 6° séries 
Excursion au (Caucase... 


Exploits du pirate allemande (€ Moewe » 
Fameuse invention (Une) ... 
FascinAOe Rue PRE 
Fatty'a-fait la bombes en 
Fatty aimé pour lui-même ..... ..... 


Fatty rival de Picratt...::.........: 
Femme d'attaque (Une).......... 
BlétrissurelLa) er" tr 
Fleur des Indes (La)....... 
Flottage des bois au Tyrol (Le)....... 
Foire de Montana (La)..:. 
Fridolin fermier par amour......... 


Fritsigli c'est l'idéal..... .......:... 
Gaumont-actualités N° 2, 3, 4 et 5.... 


Gros succès d'Atlanta (Le)......:.:......:........... 


Habit faittont (li) CE EEE EIRE 


RUE. 


CREER 


D)? ARR 
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comique 

comédie gaie 
comédie dramatique 
comédie dramatique 
documentaire 
documentaire 
comique 

comique 
actualités 
comique 

comique 


Pathé-Consortium 
Eclipse 
Super-Film 
Super-Film 
Eclair 

Select 

Harry 

Aubert 

Fox-Film 

Phocéa 

Gaumont 

Eclair 

Gaumont 

Aubert 

Fox-Film 
Location Nationale 
Gaumont 

Eclair 

Eclair 

Georges Petit 
Gaumont 
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Phocéa 

AMICAC: 
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Pélerinage au Japon (Un) ee een documentaire Georges Petit 120 
Petiteinstitatnice La) NME ANR CARE : comédie sentimentale Georges Petit 000 
LRU AS DTA QR ROTE PNR ne TA OS DATE CR EEE SEC RE NUE comédie sentimentale Georges Petit 200 
BtLAOUTS ACL O) ANR RS A ASTON TER Eee tete documentaire Georges Petit 120 
Potntpe ic iCS LEO DEA UTD ra ee ULE PEER dessins animés . Fox-Film 200 
POtITOT TA del AION EE LE MER TEINTE dessins animés A. G. C. 220 
Pour les beaux yeux de Gladys.....:......... ..... dessins animés Fox-Film 200 
PREUDEAL ER) EU ee lei lat een es. drame Super-Film 800 
Phincermpysterieux (Le) meer ee drame Aubert .b82 
Princessedes hutuiresILa) NAN EUR CNE vomédie burlesque Super-Film .400 
Progrès de la civilisation au Congo Belge............ plein air Eclair 118 
Pulchérieel Son garage Ne PEL EE ane comédie comique Gaumont 590 
Puleheriefilledesfepmners ANR ETC RTE, comédie comique Gaumont 549 
Quandiles femmes voteront MR ee comique Georges Petit 300 
Quelquestoiseauxc PR TA RENE EAST ne documentaire Eclair 83 
Quelques poissons LT tree documentaire Eclair 91 
Rancontdel Or be) En E NPA RP A PER  AARENEE drame Location Nationale .boo 
Reine des Provincesi|\2%série)- LIN NN UNE film-concours Eclair 400 
Renartn(le) RAS PS ED orale et documentaire Georges Petit 120 
Rem CEE) Ouen Cat met ue rar comédie d'aventures  Fox-Film 500 
Ribadouilletestainexact MER EEE comique Eclair 664 
Ronde Ar Sent(le) ANNE Re SEM TN Re comédie dramatique Gaumont 350 
RosetduiNorde MANS me ere Modele ter cr tele tres comédie dramatique Fox-Film 500 
Sacré Ribadouille LE VER EN PA AMIE RL CDR) comique Eclair 290 
Satyre des Grands Magasins (Le)............. ..... comédie burlesque Fox-Film Goo 
Secret des Sept, 10° et 11° épisodes. ............... sérial Georges Petit 200 
Sonatera Kreutzer, (Da) ER NRER RR Et drame Select 500 
Sous-maninifantastique|(Le) "250 Te dessins animés Select 180 
Spila ter sie) MN SR Re RER EN nee + plein air Gaumont 220 
Statue ques tre ee EN RAR le ee te dessins animés Fox-Film 200 
Suisse inconnue! 1/4) CRIE NERO en plein air Select 
Totoiportellestba sages RARE UNE TP comique Pathé-Consortium 295 
Travail dans une mine de charbon................... documentaire Select 115 
Tretsième chaise (La) NN RSR ee rot comédie dramatique Pathé-Consortium 720 
DTéSOr: (LEE RESTE ARE comédie dramatique Gaumont 300 
Tsoin-TSOLUEER AREA IAE EEE, dessins animés Gaumont 140 
Un contre tous, 1°, 2°, 8° et 4° épisodes ....:........ sérial Georges Petit 400 
Vallée de la Maggia et la Riviéra du Eevant.......... documentaire Harry 223 
Vengeance de Jacob Windas (La).................... comédie dramatique Gaumont 200 
Ventdeboubsientraine there eo RU comique Pathé-Consortium 130 
Vernier le\Grapaud \|Le)s es entree documentaire Eclair 21T 
AUR LD eS NUE RMS e RE NP RTE TES humoresque Gaumont 1,790 
VASA GES OS Re RENE Re ane EEE RER comédie comique Gaumont 250 
Vorsides ancetres( La) RNA ER SERRE RER comédie dramatique Gaumont 
Voleurs desenines JR ANR ANR nee etes e sérial Fox-Film 
William Baluchet, roi des détectives, 5° épisode ....... sérial Pathé-Consortium 625 
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Le Manuel Pratique 


Les Projections animées.— Manuel pratique à l’usage des 
directeurs de cinéma, des opérateurs et de toutes les 
personnes qui s'intéressent à la cinématographie. Un 
volume broché de 175 pages sur beau papier avec 
plus de 60 gravures explicatives. 


S'adresser au Courrier Cinématographique, 28, bou- 
levard Saint-Denis, Paris. 


Le Manuel pratique, très clair, abondamment illus- 
tré, peut rendre de très réels services à nos lecteurs. 
Une collaboration connue groupe dans ce volume 
anonyme tous ceux qui, depuis l’origine de l’industrie 
cinématographique, s'occupent de la question, étu- 
diant, disséquant pour ainsi dire tous les instruments, 
expérimentant tous les modes d’éclairages, perfection- 
nant, inventant et surtout pratiquant continuellement 
l’art de projeter les films en public. Au demeurant, 
c’est un ouvrage remarquable, dont la place est mar- 
quée chez ceux qui s'intéressent au cinématographe. 

Toutes les questions y ont été traitées avec la même 
maîtrise, avec le même souci de la vérité, et une par- 
faite indépendance de jugement. 
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Le Vendredi 28 Avril 
à 10 heures du matin 


Salle Marivaux, /2, Boulevard des Italiens 


Les EiLMS CRKA 


présenteront 


UNE IDYLLE DANS LA TOURMENTE 


Drame sous la Révolution Russe avec GÉRALDINE FARRAR et LOU TELLEGEN 


Une œuvre pleine de passion et de vérité, qui fera sensation. 
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: Adresse télégraphique : DESIMPED-PARIS :: LYON, 75, Aue de la République (Tél. : 27-95) 
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MARSEILLE, 1, Boulevard Garibaldi 
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LES BEAUX FILMS 
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LES AVENTURES DE ROBINSON CRUSOÉ 


Présenté le mercredi 19 avril 1922, par Rosenvaig Univers-Location, au Palais de la Mutualité 


C’est toujours avec quelque ironie et incrédulité 
que la jeunesse entend ceux qui sont arrivés au 
déclin de la vie déclarer que leurs plus chers sou- 
venirs sont ceux de leur enfance. 

Est-il, en effet, temps plus heureux que celui de 
l'enfance, quand nous regardions l'univers 
comme une chose grandiose et merveilleuse, la 
vie comme un mirage perpétuel et charmant, une 
féerie sans cesse renouvelée ? 

Il est permis d’en douter et nous gardons tous 
au fond de notre cœur, religieusement, les souve- 
nirs de ces heures lointaines qui nous furent 
douces, faciles, agréables. 

Douces parce que nous étions choyés, entourës 
de soins et de tendresse, faciles parce que d’autres 
luttaient pour nous, agréables parce que tout con- 
courait à faire de chaque heure un plaisir nou- 
veau. 

De tous ces plaisirs il en est un dont le souve- 
nir charme plus que tout autre notre mémoire et 
attendrit plus sûrement notre cœur. 

C'est celui des contes merveilleux que nous a, 
tout d’abord, murmuré une voix affectueuse et 
patiente, et que nous avons ensuite lus avec une 
curiosité avide et toujours renouvelée dans de 
gros livres, aux couvertures rouges, aux tranches 
dorées, qui furent pour nous, durant de longues 
soirées, des trésors d’une valeur incomparable! 

C'est ainsi que nous avons lu Les Contes de la 
Mére L'Oye, toute La Bibliothèque Rose pour 
arriver à Jules Verne en passant par Daniel de 
Foë dont le chef-d'œuvre, Les Aventures de 
Robinson Crusoé, vient d’être porté à l'écran par 
M. O. J. Monat qui n’a rien négligé pour donner 
satisfaction entière au public et qui pour cela 
mérite de voir un succès complet accueillir son 
œuvre. Le film qu'il présente est original, vi- 
vant, captivant même; l’action est mouvementée, 
bien menée, toujours intéressante. C’est un film 
bien français. | 

L'interprétation est excellente. 

M. Dani, sous des aspects très différents, selon 
les circonstances, est un Robinson très réussi. 

MM. Numès, Bénédict, Normann, P. Hubert, 
Caméré, sont parfaits dans leurs rôles: 


L'interprétation féminine comprend des af 
tistes telles que Mmes Claude Mérelle et Eugénie 
Nau : ce sont des noms qui se passent de tous 
commentaires. 

La mise en scène est superbe. Elle fait de ce film 
un documentaire de premier ordre. 

I1 a été tourné dans le relief volcanique qui 
encadre le Golfe de Naples, sur la mer Tyrrhè- 
nienne, dans le décor imposant des côtes escaf: 
pées de Sorrente et de Capri, dans les flancs et les 
parois de feu du Vésuve, parmi les fumerolles, les 
torrents de lave, les lacs de boue en ébullition, 
les jets de flammes et les impétueux nuages de 
fumée qui sourdent en grondant des entrailles de 
la terre, dans la vaste et légendaire Campagne 
Romaine, puis dans la féerie ineffable de la Côte 
d'Azur, dans les sites merveilleux de Menton, au* 
îles d'Hyères, avec les paysages célèbres de 
l’Estèrel et des Maures, dans l'émouvante gran: | 


L'Ile des Anthropophages. 


deur et les déserts glacés du massif du Mont 
Blanc; et sur les rivages impressionnants de 
Madagascar et du Sénégal. 

C'est dans ces pays merveilleux que se déroulent 


_ la vie extraordinaire de Robinson, et ses aven” 


tures sans nombre dont le récit fit le bonheur de 
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notre enfance et reste un souvenir ineffaçable 

Pour nous. 

d Robinson était destiné par son père à l'étude 
68 lois; mais il avait la hantise des voyages, ce 


f ; : ) 
ne en vain que sa famille le conjura de renoncer 
à ses desseins. 


Robinson dans la plantation. 


À dix-neuf ans, il quitta la maison paternelle et 
CMbarqua sur un vaisseau anglais en partance 
Pour la Guinée. 
UX approches des Iles Canaries, le vaisseau 
no ne par un corsaire turc, Robinson fait 
I hnier et gardé comme esclave. 
,. S'évada pourtant et, sur une petite barque, 
_- de l’Empire du Maroc. Il fixa quelque 
ir sa destinée dans une île déserte du Cap- 
ee Peuplée seulement de bêtes sauvages, puis 
Prit la mer. 
Fa Vaisseau portugais faisant route vers le 
sil le recueillit. 
LES passa quelques années au Brésil où, 
Prieur, il vit ses affaires et ses richesses 
itre rapidement. 
ss . retourner dans sa patrie il s’'embarqua 
Mais ras voilier faisant route vers l'Europe ; 
Oura Le les parages des Antilles un violent 
8an s’abattit sur le navire, l'équipage entier 
. : par les flots. Seul, par un hasard 
Anis Uleux, Robinson se trouva porté par les 
.S Sur les roches du rivage. 
était une île. 


SéMmparé, il parcouruten tous sens cette terre 


8’ 


fut 


où le sort l'avait jeté : il ne vit rien qui put lui 
donner quelque espoir d’être sauvé. 

Sans vêtements, mourant de faim et de soif, 
sans forces et sans armes Robinson était dans 
une situation désespérée. 

Reprenant courage, il alla, à la nage, jusqu’au 
vaisseau naufragé, retrouva son chien vivant, 
rapporta des vivres, des armes, des outils, etc. 

Mais sa première demeure ayant été détruite 
par un tremblement de terre, il s’en fut dans un 
endroit plus propice et organisa de son mieux sa 
vie rustique et solitaire. 

Un jour qu'il rentrait de la chasse, il sauva un 
jeune nègre qu’il baptisa Vendredi. 

Plus tard, ils furent ramenès en Angleterre; 
mais les peines de Robinson n'étaient pas ter- 
minées. 

Durant un voyage il fut attaqué par des bri- 
gands, dévalisé et laissé pour mort. Recueilli par 
des fermiers, il fut soigné par Magda leur fille ; 
après une délicieuse idylle, ils s'épousèrent. 

Mais Magda mourut bientôt et Robinson, dèses- 
péré, reprit la mer. 

Il débarqua au fond du golfe du Bengale, tra- 
versa les Indes, le Turkestan, fut aux prises avec 
des tribus pillardes de Tartares, puis passa en 
Sibérie où, mourant de froid, il fut sauvé par un 
noble déporté. 

Rétabli, Robinson regagna définitivement sa 
patrie, où il vécut heureux et tranquille jusqu’à 
un âge très avancé. 

Histoire fabuleuse, merveilleuse, chimérique, 
elle a charmé notre enfance; elle charme les 
enfants d'aujourd'hui. 

A l'écran, elle fera la joie de tous et Rosenvaig- 
Location peut être félicité du geste heureux et 
intelligent qu’il accomplit en se faisant l'éditeur 
de cette œuvre parfaitement réussie. 


BL. CHATELARD-VIGIER. 
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Voulez-vous faire réparer et d'une façon 


par des ouvriers consciencieux el de la partie 


Adressez-vous au MÉCANIC-CINÉ 


Félix LIARDET 


5 
h 
irréprochable, vos appareils cinématographiques 
A 
A 
è 
17, Rue des Messageries, 17 (10°) l 

A 


Travail exécuté exclusivement par des ex-mécaniciens 


de la Maison CONTINSOUZA 
APPAREILS DE TOUTES MARQUES 
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a ® LA 
Le Congrès du Cinéma 
COS) 

Le Congrès du Cinéma appliqué à l'enseigne- 
ment est ouvert depuis le 20 avril. 

Le nombre des personnalités qui y sont ins- 
crites démontre l'opportunité de cette manifesta- 
tion. L'importance des questions traitées et des 
décisions qui seront prises constituerontune heu- 
reuse contre-partie des manifestations en cours 
d'organisation dans certains pays voisins. Les 
conséquences morales, intellectuelles, écono- 
miques et sociales du Congrès seront encore 
accrues du fait de l'exposition spécialisée qui 
l'accompagne et le complète. 

Organisée sous le patronage de la Chambre 
Syndicale et sous les auspices de la Société Fran- 
çaise de l’Art à l'Ecole, par M. Louis Mestre, com- 
missaire-général, l'Exposition du Cinématographe 
présentera au public, du 20 au 30 avril, un ensemble 
très complet de tout ce qui se rapporte à l’indus- 
trie cinématographique. 

Dans la cour d'honneur du Conservatoire Natio- 
nal des Arts et Métiers s'élèvent les halls artisti- 
quement décorés qui abriteront les sept sections 
de l'exposition correspondant aux principales 
productions et manifestations de l’activité ciné- 
matographique: 

Les appareils de projection; 

Les appareils de prise de vues; 

Le matériel accessoire ; 

Les films; 

Les éditions de films; 

Les organismes syndicaux, corporatifs et de 
vulgarisation; 

Le cinéma et la presse. 

Des dispositions spéciales ont été prises afin 
que, sans interruption, des démonstrations des 
principaux modèles d'appareils soient exécutées 
ainsi que la présentation des films les plus remar- 
quables, tant au point de vue des possibilités 
cinématographiques en général, que des spéciali- 
tés faisant l’objet du 10° Congrès de l'Art à 
l'Ecole. 

Pour compléter l'exposition et pour rendre plus 
efficace son rôle de vulgarisation, une salle de 
projections a été aménagée à l’intérieur des halls. 

Placée dans un cadre parfaitement adapté à la 
présentation méthodique de l’industrie cinèémato- 
graphique, l'exposition offrira un intérêt considé- 
rable aussi bien pour les spécialistes que pour le 
grand public. 

Pendant dix journées, les visiteurs, commer- 
çants, chefs d'industrie, ingénieurs, membres de 


FOUCHER FILM - LOCATION 


31, Boulevard Bonne-Nouvelle, PARIS (2°) 


LOUE LES FILMS DES PREMIÈRES MARQUES 
AUX MEILLEURES CONDITIONS 


Programmes forfaitaires avantageux 


Exclusivités Mondiales : 


à vendre toujours beau choix de films neufs et d'occasion 
RERCSERERRRRUREEENENSEE CCSNNESSS 


l'Enseignement, œuvres et patronages, syndicat 
d'initiative, etc, mis en contact direct avec les 
appareils cinématographiques et leurs accessoires 
et avec les films spéciaux pourront se convaincre 
que, désormais, grâce aux patients efforts des 
constructeurs et aux magnifiques travaux des édi- 
teurs, le cinématographe est devenu l’auxiliaire 
indispensable de toutes les branches de l'activité 
humaine : commerce, industrie, laboratoire, ensei- 
gnement aux divers stades, éducation profession 
nelle, etc., etc. 

Les généreuses idées de ceux qui se sont ardem: 
ment attachés à vulgariser l'emploi du cinémat0’ 
graphe vont se trouver enfin concrétisées et S 
révéler pratiquement et immédiatement réall 


sables. Les efforts tendant à adapter le film docu’ 


mentaire à ses utilisations pratiques, tout en qui 
donnant un caractère artistique, permettront 
d'augmenter encore son influence et son intérêt. 

Une voie nouvelle, très vaste, s'ouvrira ainsi; 
nos constructeurs et nos éditeurs pourront s'y 
avancer sans crainte, car il sentiront derrière eu* 
l'énorme poussée du grand public définitivement 
conquis’ et pleinement convaincu. 

Déjà, l'intérêt que les personnalités officielles, 
les membres de l'Enseignement et le monde indus: 
triel ont accordé à l'exposition laisse augurer que 
des commandes intéressantes viendront récom” 
penser les efforts de nos constructeurs et de n0$ 
éditeurs. 

L'Exposition du Cinématographe vient à s0P 
heure, car la France, qui vit naître le cinémato” 
graphe, devait, la première, présenter l'industrie 
cinématographique en pleine possession d’une 
technique impeccable et de puissants moyens de 
production mis à la disposition du film documen 
taire et d'enseignement. 


Liste des exposants 
Société des Etablissements Gaumont; Société 
Pathé - Consortium - Cinéma ; Etablissements 


Une Superproduction ff f ançaise!! 


MARGOT 


d'après Alfred de MUSSET 


AVEC 


GINA PALERME 


Mise en Scène de GUY DU FRESNAY 
UE 


PRÉSENTATION 


LE MARDI 2 MAI 
— à 9h. 30 — 


SALLE MARIVAUX 


| 


BORDE AGE NCES : ÉLLDL CELL LCL EURE CECILE SEE SO AGENCES : 

région À Qu St: — MM. Ronneterre ct Sedard, # Location et Vente pour le Monde entier : * SUISSE. — M. Fleury Mathez, 2, rue de Neu- 
LI ud-Ouest, 133, eours Victor- Hugo. « DU RTE POTERIE TETE RES #  chatel, Genève, 
LYON 1: Féraubais, 41, rue de Paris. : SE FRANCE DES FILMS ARTISTIQUES-JUPITER : ROUMANIE, — M. Segall, 11, Si. Regala, 
MAR “3 M. Boulin, 81, rue de la République. # J HU CHENE ! 

ne  DnesGini = Monop le E 86, Avenue hote 7 PARIS 5 9 Jan Gesér, 32, Pasen de Graei, Barrelon 

l'Onespe Se — M. Richard, (Compr Cin. dé À rélégr. : ARTISFILRA-PARIS 5 Téléph. : ÉLYSÉES 60-20, 604 5 POLOGNE. — (Maison corresp) M. Zagrod- 
AL R » lue Neuve des ei ins. E nnnoan una nnnanenssnnnsmsmnanmnnennnnsanennanenmannenemnnnnnnnn  /insky (Estefilm), 112, Marazalkowska, Varsovie. 
BEL QI LE, — M, À sero. 3, Boulevard Gambetta, Alger. ANGLETERRE.— M.Wainwrighl Ltd, 6-7, Piceadilly Mans. Shaftesbury Av. Londres . 
HOLLAANE Es Bauds, 34, rue d'Argent, Bruxelles. ÉTATS-UNIS. — M. J.-G. Waïnwright, 729, Seventh Avenue, New-York, 

DE, — M. Schoon, Bakker et De Jong, 40, Prinsestraat, La Haye. SUÉDE. — M. Popert, 25, Klarabergsgatan,* Stockholm. 
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EN VE en nt ee Tee ne me dun N°" "CS 


Aubert; MM. Micheau et Joffres; M. Fort Charles; 
M. Alphonse Bourdereau; Société française de 
l'Acétylène; Etablissements Charles Bancael; 
Ecrans lumineux Alla; Atelier Fantasia; Etablis- 
sements Mollier et Cie; Société Anonyme l'Aster; 
Socité Cinéma-Tirage L. Maurice; Compagnie 
Française de Charbons de Nanterre; Cinoscope; 
M. E. Laval: Service d’Informations Documen- 
taires par Films; Hermagis, Darlot; Adam; Bau- 
chet et Cie Cellophane. 


Ce qu'on voit à l'Exposition 
du Cinématographe 


Des tendances nouvelles apparaissent dans la 
construction des appareils, dans la fabrication 
des films, leur exécution et leur édition. 

L'Exposition marque une étape dans le dévelop- 
pement du film documentaire et d'enseignement. 

Les appareils de projection. — Sont complète- 
ment au point : résistance mécanique, rendement 
lumineux, simplicité de manœuvre, sécurité dans 
la projection. Des constructeurs se sont spécia- 
lisés dans l'appareil très robuste et d’un prix 
assez élevé, d’autres ont créé des échelonnements 
de modèles d’une solidité semblant largement suf- 
fisante et répondant mieux aux différents cas 
d'utilisation, d’autres encore, présentent des 
modèles avec des dispositifs absolument inédits 
dont le principe se généralisera peut-être. Enfin, 
un gros effort, s'orientant nettement vers l’appa- 
reil d’un prix permettant une large diffusion et 
devant rendre de grands services aussi bien dans 
l'enseignement que dans l'industrie, dans les 
œuvres post-scolaires ou la famille que dans le 
laboratoire, pour l'orientation professionnelle que 
pour l'éducation artistique. 

Les appareils de prise de vues. — Indépen- 
damment des appareils professionnels qui, main- 
tenant, comportent des dispositifs mettant à la 
disposition de l'opérateur toutes les ressources 
de la science cinématographique, l'exposition 
verra apparaître plusieurs appareils non pas sim- 
plement d'amateurs mais presque: demi-profes- 
sionnels; ces appareils permettent, en effet, 
d'obtenir des résultats extrêmement intéressants 
et avec des métrages de 20 à 40 mètres. Ils devien- 
dront rapidement l’auxiliaire indispensable du 
reporter, de l'ingénieur, du touriste. 

Les films. — Dans cette section, nous trouvons 
une nouveauté qui, à notre avis, doit transformer 
en grande partie l'industrie de la pellicule vierge. 
C'est la bande en cellulose pure insensibilisée 
dans la masse. Pratiquement ininflammable elle 


présente, en outre, de tels avantages de maniabi- 
lité et prix qu’au moins pour les films d’enseigne 
ment, elle est probablement destinée à un déve: 
loppement considérable. 

Les éditions de films. — Tout d’abord une 
importante question sur laquelle nous pensons n€ 
pas faire une indiscrèétion trop grave, en faisant 
savoir que M. Mestre, le Commissaire Général de 
l'Exposition, à l'intention de provoquer une coh- 
férence internationale avec l’appui des Chambre 
syndicales et groupements intéressés français. 

C'est la question du « gabarit » des films. La 
dimension Standard est de 35 millimètres en laf 
geur; un de nos constructeurs a déjà livré at 


commerce un métrage important de film de 


28 millimètre et actuellement met définitivement 
au point un appareil pour film de 9 mil. 5; enfin 
des réalisations similaires sont en cours dans 
d’autres pays. Il est évident que le film documen” 
taire et d'enseignement trouverait de grands 
avantages, dans l'édition sur une faible largeur 
(un centimètre maximum) mais il est nécessaire 
d'unifier, de standardiser les dimensions en 
ployées. ÿ 

Dans une autre idée, l'Exposition du Cinémat0’ 
graphe met en présence les différentes formules 
que nos éditeurs de films préconisent et vont 
réaliser pour la diffusion pratique des films 
d'enseignement. 

Les ciné-bibliothèques qui allient le livre et Je 
film suivant les programmes pédagogiques et les 
les cinémathèques qui puisent leurs ressourceÿ 
dans des films documentaires spécialement éta 
blis sous le contrôle et avec l'appui financier des 
organismes corporatifs. 

La salle de présentation. — Indépendammenf 
des présentations d'appareils en fonctionnement 
qui sont faites dans la majorité des stands, une 
salle a été spécialement aménagée pour permettre 
dans les meilleures conditions, de présenter at 
public les films les plus remarquables et les app? 
reils les plus caractéristiques. Les projections et 
démonstrations fonctionnent chaque jour san 
interruption de 10 heures à 12 heures et de 2 h. 172 
à 5 h. 1/2, des causeries viendront encore aug” 
menter l'intérêt de ce spectacle gratuit pour tous 
les visiteurs de l'Exposition. 

L'Exposition complétant le Congrès de l'Art à 
l'Ecole sur le Cinématographe doit donc intères” 
ser tous les milieux, le spécialiste, l'ingénieur, Je 
grand public. 

Entrée à l'exposition : 2 francs. 

Réception éventuelle de Pearl White, Grif 
fith, etc. 
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SUR L'ÉCRAN 
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AVIS 
Nos lecteurs sont instamment priés, lorsqu'ils nous 
rent une lettre nécessitant une réponse ou une trans- 
Door de vouloir bien joindre un timbre à 0.25. Nous les 
AVISOns, en même temps, que nous ne faisons aucun envoi 
ntre remboursement et que toutes les commandes d'abon- 
ment, de volumes ou de publicité, doivent être accompagnées 
de leur montant. Jl nous est matéricllement impossible, 


au : ; 
taux actuel des marchandises, de procéder autrement. 


CHANGEMENTS D'ADRESSE 


Tous les changements d'adresse doivent être accompagnés 
de 


LR 0 fr. 75 
N timbres pour frais de réimpression de nouvelles bandes. 
R ; Se 

emerciements. 


Mmes Sabine Landray, Emmy Lynn, à Paris; 
à ae de Saint-Genest et Cie, à Paris; Fernand Weill, 
TES le Directeur de Superfilm, à Paris; Bonduel, à 

1 “ejuif (Seine) ; Lioret Alfred, à Issy-les-Moulineaux 
ne Leroy Clément, à Mantes-sur-Seine (Seine-et- 

ise); Richard, à Alfortville (Seine); 
ia Auguste Rondel, à Marseilie (Bouches-du- 
LR Flamion et Cie, à Hyères (Var); Tehet, à 
Fe On-sur-Saône (Saône-et-Loire): G. Martel, à Dun- 

Que (Nord); Brun, à Belfort (Haut-Rhin); Viciot 
°8eph, à Saint-Dizier (Haute-Marne); Henri Vivien, à 

Ivet (Ardennes); Henry, à Rennes (Ille-et-Vilaine); 
: Hs à Saint-Gilles (Gard); Albert Mialet, à Lavaur 
Re Marcovici, à Limoges (Haute-Vienne); Fernand 
$ ronfosse, à Pont-sur-Sambre (Meuse); Ribato, à 

Ant-Claude (Jura); Thebaut, à Louviers (Eure); René 
es à Clamecy (Nièvre); Marzo, à Avesnes (Nord); 

il, à Lille (Nord); Desmettre, à Roubaix (Nord); 
. Cursat, à Annemasse (Haute-Savoie); Julien Bou- 
et, à Lyon (Rhône); Botex, à Lyon (Rhône); Dodru- 


Mez, à Lyon (Rhône): Paul Foret, à Valenciennes 
(Nord); 


a. Cirille Letixi, à Saint-Eloi-Chateaurenard 
Ouches-du-Rhône); 
is J. Marguliés, à Athènes (Grèce); les directeurs 
A : m Bureau, à Londres: Schweizer, Film Industrie 
A » à Berne (Suisse), sont avisés que leur abonne- 
au Courrier est inscrit. 
OUS nos remerciements. 
Les Changements d'adresse de : 
no Crespy, à Paris; Crete, à Chalon-sur-Marne 
arne) sont effectués. 
d se Péan, Lanusse, à Paris, sont inscrits au service 
Ourrier. 


I Se 
nformation. 


Ru les Directeurs de cinémas-théâtres apprendront 
€ M. Auger, l’administrateur-délégué de la Société 


Fox-Film vient de s’embarquer à destination de New- 
York afin d'y faire un choix judicieux de films suscep- 
tibles d’intéresser la clientèle française. 

La Société Fox-Film éditera l'hiver prochain une 
série de films qui contribueront au succès de cette 


firme. 
Se 
Changement d'adresse. 

L'Académie du Cinéma sera transférée à dater du 
1 mai, 27, rue des Petits-Hôtels, à la Salle Hertz 
(place Lafayette). Un cours de diction et un cours de 
danse sont ouverts. 

So 
Présentäiion. 

Les Uniteds Artists, 21, faubourg du Temple, pré- 
senteront, le mardi, 25 avril, à 10 heures précises, à la 
salle Marivaux, Le Triomphe du Rail. 


Se 


Le Secret d’Alta Rocca. 

Le Secret d’Alta Rocca, grand ciné-roman en 
12 épisodes, passera très prochainement sur l'écran. 

M. René Navarre, directeur de la Société des Ciné- 
Romans, qui était cette semaine de passage à Paris, 
vient de rentrer à Nice pour achever le montage des 
dernières épisodes de ce film. 

Se 


Changement d'adresses, 


Par suite d’un accord conclu avec la Phocèa Loca- 
tion, «Les Grandes Productions Cinématographiques» 
ont confié la représentation de leurs films pour la 
région de Bordeaux et de Toulouse aux Agences que 
la Phocéa possède dans ces deux villes. 

L'Agence que les G._P. C. avaient à Bordeaux se 
trouve donc supprimée. 

S’adresser dorénavant, pour Bordeaux à l'Agence 
Phocéa, 16, rue du Palais Gallien, et pour Toulouse, 
4, rue Bellegarde. 

> 
To be or not to be. 

Pathé-Consortium a tourné, mardi matin à 9h. 1/2 
dans son théâtre de Vincennes, 1, rue du Cinémato- 
graphe, une scène importante du film de M. René Le- 
prince : To be or not to be. | 

Les amis de la Maison étaient venus nombreux à 
cette prise de vues. 


\ismet 
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Harry Peel. 


Nous verrons prochainement sur les écrans fran- 
çais l’illustre vedette Harry Peel, l’homme aux mus- 
cles d'acier, dans d'innombrables attractions sensa- 
tionnelles où il égale et souvent surpasse les Douglas 
Fairbanks, Albertini, Eddie Polo, etc. 

C’est la Maison Delalande, 104, faubourg Poïsson- 
nière qui vient de se rendre acquéreur pour la France, 
de toute la production 1921 et 1922, interprétée par cet 
artiste. Nous croyons devoir faire remarquer que 
cette production a obtenu le plus vif succès en Europe, 
notamment en Belgique, en Italie et en Angleterre. 
Elle doit sortir incessamment en Amérique. 


< 


Exposition du Cinématographe. 

L'Exposition du Cinématographe (sections du film 
documentaire et d'Enseignement) qui accompagne et 
complète le 10° Congrès National de l’Art à l'Ecole 
sera inaugurée officiellement le mercredi 19 courant, 
à 14 heures 30. 

Organisée sous le patronage de la Chambre Syndi- 
cale et sous les auspices de la Société Française de 
l'Art à l'Ecole par M. Louis Mestre, Commissaire 
général, l'Exposition du Cinématographe installée 
dans un vaste hall édifié dans la Cour d'Honneur du 
Conservatoire National des Arts et Métiers, ouvrira 
ses portes au public le 20 avril. 

Jusqu'au 30 avril, elle présentera aux visiteurs dans 
un ordre spécialement adapté, un ensemble très com- 
plet de tout ce qui se rapporte à l'Industrie du Ciné- 
matographe. 

À l’intérieur de l'Exposition, une salle sera consa- 
crée aux démonstrations d'appareils et à la présen- 
tation des films les plus remarquables. 

Présentée d'une façon à la fois rationnelle et at- 
trayante l'Exposition du Cinématographe, grâce aux 
nouveautés sensationnelles qui y paraîtront, aura, 
sans nul doute, une influence considérable sur la vul- 
garisation du cinématographe. 

<> 


On demande sept à huit cents fauteuils 
d’occasion en bon état. 


Faire offres par écrit à M. GASTON M. 


au Courrier Cinématographiaue. 
< 


Les Firmes qui tournent. 


Notre excellent confrère Ciné-Spectacles de Mar- 
seille nous donne dans son dernier numéro un aperçu 
des travaux de la Phocéa. 

« La célèbre et populaire marque marseillaise 
Phocéa, dont les succès à l'écran ne sont plus à 
compter, ne s'arrête pas de produire. Elle « tourne » 
inlassablement, et ses œuvres sont des plus recher- 
chées. 

Nous pouvons annoncer aujourd’hui : 

jo Que M. Ch. Burguet filme, en ce moment, Les 


Les Films Suédois 


Sont une étape du progrès pour l'indus” 
trie photogénique. 

Les MAGNIFIQUES EFFETS DE LU- 
MIÈRE qu'ils réalisent, l'exactitude, la di- 
versité, la magnificence des sites, l’am 
biance de réalisme de leurs intérieurs où S€ 
meuvent les événements, constituent la COR” 
dition primordiale dans l'art cinématogra” 
phique. 

En France, celle-ci n’aura sa réalisation 
que dans la mesure où comme eux nous pou” 
vons faire valoir un matériel perfectionné de 
PUISSANCE ACTINIQUE ET LUMINEUSE 
MOBILITÉ, RAPIDITÉ de mise en batterie 

Tels doivent être les facteurs consécutifs 
des groupes électro-photogéniques, suivre 
l'action n'importe où, pénétrer dans là 
grotte ténébreuse, éclairer le luxueux palais 
ou la mansarde. C’est préparer les succès de 
même qu'économiser du temps, de l'argent: 

LES NOUVELLES STATIONS ÉLEC: 
TRIQUES de L. VIVET répondent à ces exi- 
gences étudiées dans ce sens, comprennent 
un matériel complet et roulant à la 10Ca” 
tion. Installé sur camion, mis en valeur par 
un professionnel expérimenté, assisté lui 
même par un personnel d'élite. 

Demandez renseignements : 


L. VIVET, 77, Rue d'Aubagne, MARSEILLE 


modo edboDoDoDOG SEMI CS DUO OLIHDODOWDISIS eee 


Mystères de Paris, d'après le roman d'Eugène Sue 
avec une interprétation unique, dans laquelle 0% 
remarque Mme Huguette Duflos, une de nos plus bril- 
lantes sociétaires de la Comédie-Française. Les My5- 
tères de Paris constitueront un des plus grands évé- 
nements artistiques du moment. 

2% Que M. Champavert, le réputé metteur en scène 
va «tourner » L'Evasion, œuvre admirable, dont le 
scénario est d’une intensité dramatique incompa” 
rable. 

30 Que M. Barlatier va commencer quatre grands 
films : Ames corses, L'Ampoule brisée et deux autres 
dont nous parlerons bientôt. 

Nous savons que, à la tête de la distribution de ces 
deux premières œuvres, se trouve M. Joseph Boulle 
un artiste aimé de notre public, et qui a su prendre 
une des premières places au cinéma. 
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M nr, CURE CONRRPR Sen ee ne een 


Rien ne ba plus. 


noce de notre article du 8 avril paru sous ce 
de i 2e avons reçu une longue lettre recommandée 
x a aston Bruyant, toute émaillée de traits d'esprit 

Jeux de mots. Mais cette lettre met en cause difié- 


rent ité (ne 
fo: 8 personnalités en des termes injurieux et par- 
18 diffamatoires. 


res conditions, nous avons fait connaître à 
. M délégué de « La Financiére », par 
Publier ans que nous étions tout disposés à 
rectificati te noë colonnes, toutes informations ou 
nai Fe qu'il croirait utile de nous adresser, 
de Rs nous refusions à prêter ce journal à 

iques de personnes. 
OU8 attendons la réponse de M. Bruyant. 
B Eu 
rebets d'intention. 


127 SR des brevets d'invention qui ont paru 
graphie et 53 dans le numèro du Courrier Cinémato- 
Re du 15 avril 1922, sont totalement empruntés 
He excellent confrère Science, Technique et 
dote a Photographiques, supplément bi-mensuel 
d'inforn sine Française de Photographie, organe 
Hécte on de documentations photographiques, 
4 ur: Paul Montel, 35, boulevard Saint-Jacques, 
Co nu 
ncerts Pasdeloup. 


_ 23 avril, à 3 heures, au Théâtre des Champs- 
Opéra: avec le concours de Mme Romanitza, de 
1) N Mmes Croiza et Dolorës de Silvera. 
) a — Symphonie en mi bémol. 
ell and Manuel. — a) Barcarolle (Extraits d'Isa- 
€ et Pantalon). 
° Maurice Delage. — b) Roses d'Octobre. 
| FOR D c) L’Alouette. 
re êre audition : Mme Romanitza, de l'Opéra. 
D 0 — La Danse Macabre. 
5 As ; 8010 : Charles Dorson. 
s. L Schonberg- — Cinq pièces pour orchestre 
6) Cana Première audition en France... 
Me ude Debussy. — La Damoiselle élue. 
Ne nn ne : Mme Croiza. 
: écitante : Mme Dolorës de Silvera. 
So Orodine. — Les Danses du prince Igor. 


no chœurs et orchestre sous la direction de 
ré Caplet. 


(o 


on S 


Une Idylle dans la tourmente. 

C’est un drame d'amour, une intrigue attachante, 
émouvante, qui se déroule en Russie et qui se trouve 
jalonnée par quatre dates : 1913, empire des tsars, 
1914, la guerre; 1917, République de Kerenski; 1918, la 
Terreur Rouge. 

Géraldine Farrar et Lou Tellegen, les interprètes 
applaudis de La Femme et le Pantin, La Flamme du 
Désert y révéleront une fois de plus leurs puissantes 
qualités d'émotion dramatique. 

C'est une œuvre sensationnelle que vont présenter 
les films Erka. 

Se 


L'U. P. C. P.8B. 


Un groupement de journalistes, tant des revues 
techniques que des quotidiens qui possèdent des 
rubriques cinématographiques ou photographiques, 
vient d’être créé à Bruxelles sous le titre: Union de 
la Presse Cinématographique et Photographique 
Belge. 

L'U. P. C. P. B. a installé ses bureaux, 26, rue de 
l’'Athénée, à Bruxelles, sous la direction de M. Remy, 
secrétaire général. 

Se 
La Présentation de Margot, 


— le grand film français, — avec Gina 
Palerme, aura lieu le mardi 2 mai, à 
9 h. 30, salle Marivaux, 15. boulevard des 
Italiens. 

= C'est un film de la Compagnie Fran- 
caise des Films Artistiques-Jupiter. 

S’adresser, pour la location et la vente pour le 
monde entier à la F. A. J., 36, avenue Hoche, Paris 
(télép. Elysées 5-95 et 5-97, adresse télégraphique : 
Artisfilra, Paris) et dans ses agences. 


Se 
PETITES NOUVELLES 


M. D. W. Griffith, le célèbre metteur en scène amé- 
ricain est arrivé à Cherbourg le 17 se rendant à Lon- 
dres. 


-.— 
On dit qu’une troupe américaine s'apprête à tourner 
à Jérusalem un épisode de l’ancien testament dans 
lequel on reconstituerait le combat de David contre 
Goliath. 


Sanuau 
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Robert JULIAT 


24 rue de Trévise, PARIS (2:) 
Téléphone : Bergère 38-36 — Métro : Cadet 


NOUVEAUX MOTEURS UNIVERSELS, 
SIMPLES et de CONSTRUCTION SOIGNÉE 


70-110-220 VOLTS 
FOURNITURES GÉNÉRALES POUR CINÉMAS 


LATTES 
CRIER ENT ENRICRSRNRRORRERRRRENRETEORTERTERERROSENTRENEEC EC EEEETEUTEE SES CESSE SEE EEE ES 


1/15 à 1/2 HP. 
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Fatty, le comique américain le plus gras du monde, 
a été acquitté. 
se. 


A Madeleine Cinéma on reprend J'accuse. La pre- 


mière aura lieu le 28 avril. 
L 11 2 


M. Fournier, directeur du Lutétia, du Royal Wagram 
et d’une dizaine d'autres Palaces Parisiens augmente 
le nombre de ses entreprises d’une unité : Le Louxor. 

L 21 3 

« On nous annonce la naissance d'une nouvelle 
« Société « Le Film Artistique de France ». 

« Cette nouvelle firme est dirigée dit-on par des 
« compétences aux idées neuves et hardies. 

« Souhaïitons-lui bonne chance. » 

L_ 12 2 

La Chambre Syndicale de l'Acétylène a examiné, 
lors de sa dernière réunion, un poste aéro-acétylé- 
nique destiné spécialement au Cinéma à l’école. Ce 
poste présenté par M. J. Rosemberg, de la Société 
Française de l’Acétylène, a été examiné avec intérêt 
par tous les acétylénistes présents Il donne une 
lumière égale à l'électricité et développe si peu de 
chaleur que la pellicule peut être arrêtée indéfiniment 
devant le dispositif d'éclairage. Ce petit poste réalise 
un progrés intéressant, surtout pour les quelques 
20.000 communes de: France qui ne possédent pas 
l'électricité. 

L'OPÉRATEUR. 
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Le Cinèma pour tous 
par ETIENNE ARNAUD et Borsy von 


Nulle question n’intéresse plus le public d'aujour- 
d’hui que le cinéma. Le dernier né des arts a conquis, 
avant même d'atteindre sa majorité, une foule d’ama- 
teurs enthousiastes. 

Nous pourrions dire que tout être humain qui est 
allé une fois au cinéma y est retourné, y retourne et 
y retournera. 

Et la vogue est devenue si grande qu'aujourd'hui le 
spectateur ne se contente plus d'aller une ou deux 
fois par semaine devant son écran favori et « d’en- 
caisser » froidement le film qu’on lui présente. 

Il discute, il commente, il apprécie et, de plus, il veut 


savoir comment on fait les films ; il est avide de con-. 


naître les étapes que parcourut le cinéma depuis 8a 
naissance, il s'intéresse à la vie de ses artistes favoris 
et désire pénétrer dans les milieux fermés du studio. 


RS RS LR ee Re de de A dit "€ ORCSRSS 


Û C CA $ | Q | Un appareil prises de vues 


marque « AMBROSIO? 
parfait état avec pied et plateforme panor® 
mique à vendre. S'adresser au Courrier. 


C’est pour le satisfaire que nous lui offrons aujour” 
d'hui ce livre dû à la collaboration de MM. Etienn® 
Arnaud et Boisyvon. 

Le premier des auteurs a composé et mis en scène 
tant en France qu’en Amérique de nombreux films et 
cela aux premières heures du cinéma, le second est 
actuellement dans la presse l’un des spécialistes les 
plus avertis des choses et du monde cinégraphiquet 

L'heureuse collaboration de ces deux écrivains leur 
a permis d'écrire un livre qui fait véritablement Je 
tour du monde cinématographique et cela sans Ja 
moindre aridité. C’est en contant pour ainsi dire et 
toujours d’une façon vivante et gaie, que les auteurs 
apprennent au public les débuts, les progrès et le 
mécanisme des appareils de prise de vues.À leur suite 
le lecteur pénètre dans l'intimité des grands artistes 
et apprend comment ils furent tentés par la carrière 
prestigieuse du cinéma et comment ils se rendirent 
populaires. 

Les grandes cités truquées pour l'appareil de prises 
de vues, où les temples Assyriens s'élèvent à côté des 
donjons médiévaux, sont évoquées et décrites dan® 
un style coloré. 

Celivre est donc d’une grande variété.Touten semble 
didactique, historique et — parfois aussi — critiqtie 
il est mieux qu’un livre agréable, il est un livre utile: 

Un volume in-16 de 300 pages, illustré, Broché :6 fr. 90. 

En vente chez tous les libraires et à la Librairi® 
Garnier Frères, 6, rue des Saints-Péres contre manda 
ou timbres-poste. 

À toute commande inférieure à 50 francs, ajouter 
pour le port et l'emballage ; 10 0/0 pour la France et 
les colonies ; 15 0/0 pour l'étranger, en sus du prix des 
ouvrages. : 

RE EN SIRET ES 
» 
NECROLOGIE 
L 11 2 


Nous apprenons avec peine la mort de M. Henri 
Koller, directeur de Fox-Film (agence d'Alger). 

M. Koller succombe aprés une maladie eruelle et 
douloureuse. C'était un des pionniers les plus ancien# 
du cinéma, où il avait débuté vers 1906 comme opéra’ 
teur à Limoges. 

Ii fit de l'exploitation un certain temps, mais dept 
quelques années, il s’occupait de location de film® 
C’est ainsi qu'il devint représentant de la Fox. 

M. Henri Koller n’avait que 38 ans. 

Que sa famille, en cette pénible circonstancé 
accepte nos condoléances les plus émues et nos 87017 
pathies. 
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Toutes les Opinions 
COST: 


Le Comité de défense du film français nous adresse 
e Communiqué suivant en nous priant de le publier : 


Certains organes de la Presse continuent à mener 
Se tapage autour de la taxe ad valorem de 20 0/0 
Ppliquée par les douanes à l'entrée en France des 

Ims étrangers. 

Note mesure destinée à modérer l'invasion de la 
DE uction étrangère, lèse peut-être les intérêts de 
STE importateurs ; en revanche, ainsi que l'a 
Le. M. Demaria, Président de la Chambre Syndi- 
re ans son remarquable discours au Banquet de 
or des Auteurs de Films, cette protection doua- 
ee € était indispensable, elle a été, nul ne le conteste, 
ts D tout à fait justifiée: « Pour la première 
le fi es Pouvoirs publics ont fait quelque chose pour 
ilm français ». 
r, cette même protection douanière, objet de cri- 
op passionnées est réclamée actuellement avec 
se CRE par la Section de Constructeurs à la Cham- 

_ nn Ceux-ci demandent, en effet, au Minis- 
appli É Commerce que le tarif spécifique actuellement 
| ve au matériel cinématographique, soit rem- 

QU une taxe ad valorem de 25 0/07 : 

1 demande est certainement justifiée, les pro- 
si De français l’appuieraient de tout leur pouvoir 
done était besoin, parce qu’il y a entre eux et les 
jan 0 français une commune nécessité d'être 
pa de contre la concurrence étrangére ; mails n’est- 
ni si Izarre de constater que cette même taxe doua- 
RE soulève tant d’orages, quand il s'agit de 
cons ir l’importation du film étranger, soit passée 
ne lorsqu'elle est réclamée par une autre 

de ration que celle des artisans du film français ? 
rel € ici... Erreur 1àT... La théorie d'Einstein sur la 

ativité a décidément raison! 
en ve part, il convient de rappeler aux metteurs 
Produ ne français, obligés par les nécessités de leurs 
l'Etra ctions à aller « tourner » certaines scènes à 
Quer STE qu'ils doivent, sous peine de voir appli- 
ëel leurs films les tarifs douaniers, faire une 
aration préalable à l'Administration des Douanes, 
Le Comité. 


Se | © 
* VÉRITABLE AFFAIRE 


600 “a 50.000 on céderait pour cause santé grand cinéma 

poste aces tout fauteuils, groupe Aster B. 5, galerie, double 

A Rérue buvette avec superbe comptoir, installation 

LG rique parfaite. Affaire créée et tenue depuis trois ans. 
yer 4.500 francs, y compris superbe pavillon de 5 pièces. 
senéfices prouvés en cinéma, buvette et bonbons pour 
éprésentations par semaine : 51.000 fr. 

Situation unique. 


EN LOCATION. 


de donnerait avec promesse de vente moyennant loyer 
HE de 18.000 fr grand établissement 1.000 places, 


Las dans quartier ouvrier de Paris. Installation moderne. 
S bénéfices. 
re 
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Le “ Courrier ” Financier 


Ses 


On s'était séparé, le jeudi-saint, sur une impression 
d’optimisme et l'on envisageait, pour après les Fêtes, 
une continuation et une accentuation de la reprise. 
Mais le coup de théâtre de Rapallo est venu refroidir 
singulièrement les enthousiasmes ; et la Bourse a cédè 
à un nouvel accès de pessimisme. Les valeurs Russes 
ont brutalement créactionné, et la Cote tout entière 
s’est un peu infléchie, quoique faisant preuve d’une 
excellente résistance. 

Convient-il de s’exagérer la portée et les consé- 
quences possibles du traité germano-russe ? Nous ne 
le pensons pas; et nous n’imaginons pas que la situa- 


-tion soit tellement critique qu’il soit utile de « faire 


appel au maréchal Foch », comme le demande un de 
nos grands confrères. En réalité, nous sommes très 
probablement en présence d'une manœuvre diploma- 
tique, d’une malice cousue de très gros fil blanc... 
comme toutes celles qui sont made in Germany. 
L'accord entre Berlin et Moscou n'est, en apparence, 
que purement économique ; mais si même il était 
complété par de mystérieuses et\ machiavéliques 
clauses militaires, il ne ferait que rendre, publique 
une situation de fait antérieure. Sa signature a eu, 
pour conséquence, d'ouvrir les yeux à tout le monde, 
et de resserrer les liens qui existaient entre les 
« grands alliés », auxquels se joint maintenant la 
« Petite Entente ». 

Ne nous laissons donc pas hypnotiser par des 
inquiétudes qui, pour ne pas être sans objet, n’en sont 
pas moins, semble-t-il, excessives. N'ayons pas les 
yeux fixés uniquement sur la vistule et, nous déga- 
geant pour un temps de cet épouvantail guerrier 
qu’on agite un peu trop depuis quelque temps, exami- 
nons un peu ce qui se passe dans le domaine écono- 
mique. 

A cet égard, nous pouvons nous montrer optimistes; 
non pas que les choses se soient stabilisées, non pas 
que tout aille pour le mieux dans le meilleur des 
mondes, mais tout simplement parce que l'on remarque 
divers indices d'amélioration : les matières premières 
(métaux, pétrole, engrais, etc.), voient leurs cours 
progresser; les stocks diminuent, dans l'industrie 
métallurgique, les commandes 8e font plus nombreu- 
8es: dans l’industrie mécanique, le chômage diminue. 
En outre, et c’est là un fait de trés grande importance, 
on constate, dans le monde entier, un fléchissement 
du loyer de l'argent. ; 

De tout cela se dégage une impression favorable. 
Et un cas particulier, si l’on peut dire, vient encore 
la confirmer : nous voulons parler de la fermeté 
remarquable, à la Bourse de Paris, de toutes les Rentes 
Françaises. Elle prouve le retour de confiance du 
public, qui, ces temps derniers, en était venu à douter 
de tout; mais qui, maintenant, croit comme autrefois, 
en la solidité du crédit de l'Etat. 
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Que la reprise tant espérée soit lente; qu’elle soit 
parsemée d’écueils, qu'elle ne se poursuive pas sans 
à-coups, c’est certain; mais ce qui est non moins sûr, 
croyons-nous, c’est qu’elle se produira, et même 
qu’elle ne tardera plus beaucoup. 

RAyMonp BOULIÈRE. 
ce . 


LE CINÉMA ET LA FINANCE 


Les principales valeurs traitées en Bourse 


Au Parquet 
dernier cours dernier 
cours précédent dividende 
Actions Pathé Cinéma 337 » 337 » 6 » 
Actions Etablissements Gaumont 2910) 232 » 13 » 
Obligat. 5% Etablissements Gaumont 370 » 370 » 25 » 
& En Banque 
Âctions Etablissements L. Aubert 114 50 115250 12 » 
— Cinéma Exploitation 280 » 280 » 27 50 
— Cinéma Omnia-Montmartre 74 » 78 )» » » 
— Cinémas Modernes 1220 124 ) » » 
— Cinéma Eclipse 25% 25 01) » » 
Hors-Cote 
Parts Cinémas Modernes 42 » 42 » > » 
Parts Cinéma Eclipse 20 50 20 50 > » 
L 21 2 


Convocations d’Assemblées générales 

MM. les actionnaires de la Société Anonyme Cinéma 
au capital de 500.000 francs, sont convoqués en Assem- 
blée générale extraordinaire pour le samedi 6 mai, à 
15 heures, 14, Vézelay, à Paris. 

Ordre du jour : 

1° Rapport du Conseil d'administration touchant les 
solutions à prendre pour l’avenir de la Société, con- 
formément à la 5° résolution de l’Assemblée générale 
ordinaire du 25 février 1922. 

2° Modification à l’art. 34 des statuts. 

(P. A. 14avril 1922). 


MM. les actionnaires de la Société Le Métropole 
Cinéma Marcadet, Société anonyme au capital de 
2.000.000 de francs, sont convoqués en Assemblée 
générale ordinaire pour le mercredi 25 avril, à 11 h. 
du matin, au Foyer du Cinéma Lutétia, 31, avenue de 
Wagram, à l'effet de délibérer sur l’ordre du jour 
suivant : 

1° Lecture des rapports du Conseil d'administration 
et des commissaires des comptes sur les opérations et 
les comptes de l'exercice clos le 31 décembre 1921; 

2 Approbation, s’il y a lieu, du bilan et des comptes; 
quitus aux administrateurs ; 

3 Autorisation à donner aux administrateurs en 
conformité de la loi du 24 juillet 1867; 

4 Ratification de la nomination d'administrateurs; 

5° Nomination des commissaires des comptes pour 
l'exercice 1922. 

L'Assemblée générale se compose des actionnaires 
possédant 10 actions au moins. Les propriétaires de 
moins de 10 actions peuvent se réunir pour former ce 
nombre et se faire représenter par l’un d’eux. Les 
actionnaires, propriétaires de titres au pôrteur, pour 
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avoir le droit d'assister à l'assemblée, doivent faire 
parvenir au siège social, avant le 19 avril courant, la 
justification du dépôt de leurs titres dans un établis- 
sement de crédit. (P. A. 6 avril 1922). 

L 11 2 

MM. les actionnaires de la Société Parisia-Film 80nt 
convoqués en Assemblée ordinaire et extraordinaire 
le 27 avril, 10 h. 30, 5, boulevard des Italiens. 

(G. P. 5). 
L 11 2 

MM. les actionnaires de la Société du Cinéma Saint- 
Marcel, Société au capital de 1.200.000 francs, sont 
convoqués en assemblée générale ordinaire pour le 
mardi 2 mai, à 11 heures du matin, au siège social, 
avenue de Wagram, 31, 33, à l'effet de délibérer sur 
l’ordre du jour suivant : 

1° Lecture des rapports du Conseil d'administration 
et des commissaires des comptes sur les opérations et 
les comptes de l'exercice clos le 31 décembre 1921. 

2 Approbation, s’il y a lieu, du bilan et des comptes; 
quitus aux administrateurs. 

3° Fixation du dividende. 

4 Auütorisation à donner aux administrateurs, € 
conformité de l’art. 40 de la loi du 24 juillet 1867. 

5° Nomination des commissaires des comptes pouf 
l'exercice 1922. 

L'Assemblée générale se compose des actionnaires 
possédant dix actions au moins. Les propriétaires de 
moins de dix actions peuvent se réunir pour former 
ce nombre et se faire représenter par l’un d'eux. 

Les actionnaires, propriétaires de titres au porteuf» 
pour avoir le droit d'assister à l'assemblée, doivent 
faire parvenir au siège social, avant le 22 avril cou” 
rant, justification du dépôt de leurs titres dans un 


établissement de crédit. 
(P. A. 16 et 17 avril 1922). 
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Les actionnaires de la Compagnie Immobilière des 
Grands Cinémas de France, en liquidation amiable, 
sont convoqués en Assemblée générale extraordinaire 
le 4 mai 1922, au siège social, 50, rue de Bondy, à Paris, 
à 10 heures. 

Ordre du jour : 
Approbation des opérations à traiter par le liqui- 


dateur. 
Le Liquidateur : 


Lévy CHapuy. 
(P. A. 16 et 17 avril 1922). 
Achat et vente de Cinémas 

Suivant acte sous seings privés, en date à Paris 
du 11 avril 1922. 

M. Lucien Rosengarten, demeurant à Paris, 48, rue 
Vercingétorix. 

À vendu à un acquéreur dénommé en l’acte. 

Le Fonds de commerce de Cinéma-Attractions dé- 
nommé Folies-Javel, sis à Paris, 109 bis, rue Saint” 
Charles. 

Et lui a cédé le droit au bail des lieux. 

(P. A. 14 avril 1922). 


Les Atant-Premières 


SF 
Union-Eclair 
L'Hôtel du Libre Echange. — Ciné-vaudeville d’après la 
Pièce de MM. Georges Feydeau et Maurice Desvallières. 
ll est interprété par Jeanne Faber, de la Comédie-Fran- 
Saise, MM. Marcel Simon et Boucot. 
et: onsieur Fathma. — Christie Comédie. Quelques jeunes 
me « girls » qui sont pour nous de vieilles Connais- 
re passent et repassent sur l'écran : c’est une vi- 
agréable qui en vaut bien d’autres. 
L_ 11 2 
Ciné Location Eclipse 
d Fan-Fan. — Histoire située « au royaume des fleurs et 
o soleil levant » et arrangée à l'américaine. 
20 film est joué par des enfants. 
se quelquefois amusant, mais souvent très déconcer- 
ns e voir des enfants mimer avec autant d'exactitude 
Utes les passions humaines. 
La mise en scène est agréable et la photo soignée. 
L 1: 2 
Les Grandes Productions Cinématographiques 
pue Nièce d'Amérique. — Comédie gaie, méritant bien son 
nb est bien jouée par Vivian Martin qui se montre 
‘te, naturelle et tout à fait charmante. 
€isemble est soigné, bien mis au point. 
& Vallée de Chevreuse. — Documentaire. 
-— 
Comptoir Ciné-Location-Gaumont 
ne en vacances. — Comédie d'aventures interprétée 
Maciste qui ne manque pas d'admirateurs. 
, t demande un Opérateur. — Comédie comique par 
S0rges Owey. 
C'est une histoire amusante qui plaira beaucoup, le scé- 


n i . . 
. ayant l’a yantage d'être assez original et bien inter- 
je decuimie. — Isabel Lamon et Florence Flinn interprè- 
fort bien ce film et lui donnent beaucoup de relief. 

0e mise en scène, détails très soignés. 
2 2 Mission au Pays des Fauves. — {4° Episode: Z.es Funé- 
Ailles dHada. 

L 11 2 
L Univers-Cinéma Location 
8 Aventures de Robinson Crusoé. — Ce film déjà pré- 


ce beaucoup de succès au Cirque d'Hiverla semaine 
re à été projeté à la Mutualité mercredi. 
trs ol des plus flatteurs a été fait à ce film dont le 
te pu est donné par notre collaboratrice Mme Cha- 
Vigier dans « Les Beaux Films ». 


Établissements L. AUBERT, 124, Avenue 
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de la République, 124 — 


Select-Distribution 
Prête-moi ta Femme. — Un titre qui a déjà porté bonheur 
et fait fortune. 
Souhaitons-lui même chance sur l’écran. 
L'Affaire Bromwley. — Aventure policière de Tex. 
re 
Etablissements L. Van Goitsenhoven 
Le Gueux de Campore. — Drame d'amour et histoire 
dramatique de la pénétration anglaise aux Indes. 
Ce film est bien interprété par H. B. Warnen et Hola 
May. 
La photographie est claire, la mise en scène intéressante. 
L 11 3 


Films Erka 


Sportmen. — Comédie gaie interprétée par Ethel Grey 
Terry. — Quelques scènes sont intéressantes. 

Le Chant du Cygne. — Comédie dramatique avec Claire 
Adams et Jean Sainpolis. 

Quelques scènes sont bien jouées. 


L 11 3 
Société Française des Films Artistiques 
Le Roi des Bûcherons. — Drame interprété par Frank 


Sheridan et Irène Boyle. 

Quelques très beaux paysages sont un décor de toute 
beauté pour quelques scènes de ce film dont l’interpréta- 
tion est bonne. 


0 
Georges Petit (Agence Américaine) 
Cette firme a présenté deux documentaires en couleurs : 
Animaux des Sables Marins et La Chasse à l'Antilope. 
eue 


Pathé-Consortium-Cinéma 


Si l'on excepte quelques longueurs dans les scènes fina- 
les, il n'y a guère de critiques à formuler sur La Marque 
Infâme. C’est un des meilleurs films présentés depuis quel- 
que temps et Pathé-Consortium Cinéma a été heureuse- 
mentinspiré en l'inscrivant à son programme de lasemaine. 

Ce film est l'adaptation d’un roman de Frederick S. 
Isham. 

Nous retrouvons donc dans le scénario des situations 
qui nous semblent impossibles, des événements qui nous 
paraissent invraisemblables, mais qui sont peut-être très 
vraisemblables ou possibles en Amérique : nous ne pouvons, 
de ce fait, en faire grief à son auteur. 

Du reste, le public français est toujours friand de ces 
sortes d'histoires : il en est même une grande partie, que 
la réalité portée au théâtre ou à l'écran ennuie et qui ne 
se divertit vraiment qu’à la vision d'œuvres purement ima- 
ginaires et fictives. 

Est-ce dire que La Marque Infâme est une histoire toute 
d'imagination ? 


Seuls Concessionnaires 
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LES FAMEUX CHARBONS SIEMENS 
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Non, car elle est l'histoire d’un malheureux, victime d’une 
machination diabolique — cela c’est de la réalité — et 
auquel la vie, après bien des péripéties, se montre favora- 
ble en lui dispensant l'Amour et lu Fortune : c'est là qu'est 
l'imagination, le mirage. 

C'est une histoire qui finit comme un conte... Burke est 
un matelot-boxeur. Il s’exhibe en de nombreuses réunions 
et est généralement vainqueur des boxeurs qui lui sont 
opposés. 

Mais Burke s'enivre souvent. Un soir qu’il à bu il est mis 
K. O. dès le premier round. 

Disqualifié, il s’enivre pour oublier sa défaite et rentre 
à grand'peine à l’hôtel dans lequel il loge. 

Le lendemain il est réveillé par la police. Il est dans la 
chambre d’une femme tuée d'un coup de revolver, il à 
l’arme dans la main. 

Il est arrêté, condamné. 

Pendant son transfert à la prison, sur le bateau qui tra- 
verse la Tamise, un apache, « La Chouette », scie ses 
menottes : se jetant du pont du bateau dans l'eau Bruke 
échappe au policier qui l’aceompagne. 

Cette scène est bien jouée et mise en scène et découpage 
en est fort intéressant. 

Mis en demeure de donner sa démission le policier s'éta- 
blit détective privé. 

A quelque temps de là, nous retrouvons Burke faisant le 
charbon sur un navire chargé de marchandises et ayant 
quelques passagers à son bord, le Président Wray, qui 
présidait les débats lors de la condamnation de Burke, sa 
femme infirme, sa fillette Marguerite et un ami. 

Ce dernier reconnaît Burke à un tatouage qu’il porte au 
bras : c’est là, la marque infâme. 

I1 le dénonce et Burke, mis à fond de cale, est gardé à vue. 

Il n’a pour compagnon qu’un chien qu'il dresse et comme 
consolation que la pitié de Marguerite. 

Le navire fait naufrage : il sauve la fillette, mais est 
repoussé par celui qui l’a reconnu lorsqu'il veut prendre 
place à son tour dans un canot de sauvetage. 

La scène du naufrage est fort bien réalisée. 

Projeté sur la côte, il s'organise une existence de Ro- 
binson et étudie des livres de droit qu'il a trouvés dans 
une caisse. 


. . . . 


Dix ans plus tard, àNew York, il n’est question que d’un 
jeune avocat de grand talent sous le nom duquel se cache la 
personnalité de Burke. 

Il s’occupera d’un procès confié par la fille du Président 
Wray et ils s'éprendront l’un de l’autre. 


AGE Un, 
COMPTOIR du CINÉMATOGRAPHE 
Téléphone : ARCHIVES 24-79 
… Maison EH. BLÉRIOT :- 
Gaston LARDILLIER, Successeur 


187, rue du Temple - PARIS 


MATÉRIEL CINÉMA NEUF ET OCCASION 
VENTE — ACHAT — ÉCHANGE 
Charhons pour lampes à arc “ CONRADTY”, les meilleurs, les plus réputés 
Groupes Electrogènes ‘ ASTER 4 
Vente, Achat, Échange et Location de Films 


D ER SE EM 


Au cours d’une partie de hockey, le bras nu de Burke 
révèlera, à l'ami de Wray, son identité exacte. 

Et ce sera la lutte, une lutte de laquelle Burke sor 
triomphant, aimé, riche, heureux. 

Et tout cela nous semble naturel tant Mahlon Hamilton 
sait nous rendre sympathique le personnage de Burke. 

On souffre avec lui, on craint pour lui et finalement 01 
est heureux avec lui. 

On s’identifie avec lui. 

Et n'est-ce pas là le secret du succès de ce film ? 

S'évader de la vie journalière et banale pour vivre pen: 
dant quelques instants celle plus aventureuse du person: 
nage qu'il présente et mener pendant quelques instants 
une existence illusoire, est chose aussi délicieuse qu'utile; 
et qui l’apprécie est un Sage. 

Nous sommes tous des sages et nous apprécierons tous la 
Marque Infâme parce qu’il nous berce d'illusions et que 
c’est un bon film, ce qui est une vérité. 


tira 


* 

*k * 
Lequel des Deux. — Scène comique interprétée par 4 
rold Lloyd et Harry Polard, on y voit même Bébé Daniels: 


Avalanche d'étoiles ne nuit pas. 


* 
+ * 


Pathé-Revue. — Voyage en Syrie, séjour dans Une faien- 
cerie de Boulogne, une Leçon d'histoire naturelle, autant de 
petits films très intéressants et soignés que tout le monde 
apprécie. 

* 
* 

Pathé-Journal. — Très belle photo de l'Exposition colo 

niale de Marseille et du voyage du Président de la Répu 


blique au Maroc. 
DESs ANGLES: 


momo vœvoDoD DIS DODOS me? 


LES PRÉSENTATIONS 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
F. N. Location 


45, rue Lafayette. 
Présentation du Lundi 24 Avril 1922, à 2 h. (1e étage) 


F. N. L. — Les travaux du port de Casablanca, docum. 2 

EF. N. L. — Le second mariage de Lucette, comédie- 
vaudevi!le interprétée par Constance Talmadge. Notices, 
affiches, photos... SAR PAIE CP OR Envirou  1-:400 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Union-Eclair 
12, rue Gaillon Tél. Louvre 14-18 


Présentation du Lundi 24 Avril 1922, à 3 h. 05 (1 étage) 
BLue-Berp. — Mission de Confiance, drame interprété 


par Fritzie Brunette. Affiches, photos, notices ........ 1.400 
SrRAND-Comkpy. — Sel et Poivre, comique. Aff. phot.... 300 
Livrable le 28 Avril 1922 900 


EcLair. — Eclair-Journal n° 17......................... 
— 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Société des Films ‘Eclipse ” 

94, rue Saint-Lazare Tél. Louvre 32-79 et Central 21-k} 
Présentation du Lundi 24 Avril 1922, à 4 h. 30 (der étage) 

AE BAbAN RARE CRUe D ecommerce 
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Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 
Les Artistes Associés (United Artists) 
Phoque Présentation du Mardi 25 Avril, à 10 h. 
Fe uction Rkx-Beaca. — Le triomphe du rail, comédie 
amatique. Affiches, photos, notices, clichés. ....... 1.800 
ER ———————————_——_—_—aaEa 
Électric-Palace, 5, boulevard des Italiens. 


LS Etablissements L. Aubert 
, nue de la République Tél. Roquette 73-31 et 73-32 
Présentation du Mardi 25 Avril 1922, à 10 h. 30 du matin 
Livrables le 19 Mai 1922 


AUBixr 
A — Les petits métiers Marocains, documentaire. 115 
; CaN-Corporarion. — La Princesse Zim-Zim, comé- 


ie dr È : à 
poire ique interprétée par Owen Moore. Affiches, 
EROCOES ..... Environ 1 500 


“ AUBERT. — Aubert Journal, actualités. ....1 Environ 180 
Salon de Visions Cinégraphiques 


du Gaumont-Palace, Boulevard de Clichy 


Comptoir-Ciné-Location Gaumont 
28, rue des Alouettes Ê 


Présentation du Mardi 25 Avril 1922 
Livrable le 28 Avril 1922 


Tél. Nord 51 13 


G 
“umont-Actualités n° 17... RAS on MR Me Meet n 200 
Éditio Livrables le 16 Juin 1922 
Dot, GauMonr. — Les deux Jumeaux, comédie dra- 
Uno Que. 1 affiche 150/220, 1 jeu de photos 18/24....... 1.550 
CINÉMATOGRAPHIQUE ITALIENNE. — (Contrôlé en 


r : 
ne par Gaumont. — Dette de haine, d’après leroman 
: Ohnet, interprétée par Edny Daracla. 1 affiche 


150/: à 
done 1 jeu de’ photos 18/24... ».. eee Ho 1.500 
fille Vas — Exclusivité Gaumont. — On enlève ma 
nn comique avec Billy West. 1 aff. 110/150. 550 
ILM. — Exclusivité Gaumont. — En mission au 


RS ur made 
Artistic-Cinéma, 61, rue de Douai 


Fox-Film-Location 


2 rue Fonta; ; 
me, 9° Téléph.: Trudaine 28-66 


Prés / 
éSentation du Mardi 25 avril 1922, à 2 h. 30 très précises 
e si + Premier programme 
peur tragique, hors-série dramatique avec Tom 
SunsHin affiche 120/160, jeux de 10 photos 18/24. Environ 1.500 
Ÿ E-CoMéDie. — Le roman d'une... pelile bonne, 


fantais: 
LE burlesque. 1 affiche 120/160, jeux de 10 pho- 


Deuxième programme 
e foyers, comédie dramatique avec Viviane 
1 affiche 120/160, jeux de 10 photos 18/24. Env 1.300 
one —_ Pour avoir lu fille, fantaisie bur- 
Au Pôle 1 affiche 120/160. jeux de 10 photos 18/24. Env. 600 
e Nord, Dick et Jeff, dessins animés .... Environ 200 


tom È 
Se € la ville éternelle, documentaire.... ... : Environ 110 


Palais de la Mutualité, 345, rue Saint-Martin 


Pathé-Consortium-Cinéma 
ÿ 7, faubourg Saint-Martin Tél. Nord 68-58 
Présentation du Mercredi 26 Avril 1922, à 10 h. 
Livrables le 9 Juin 
ERMOLIEFF-CINÈMA. — PATHÉ-CONSORTIUM- 
+ — Tempêtes, tragédie cinégraphique, scénario 
e 4,0 scène de Robert Boudrioz. 2 affiches 120/160, 
€ photos. ...... PR TO NS ECS ECTS à Environ 1.785 


Dest 

Tucleur 
Rich, É 
SUNSHIN 


Servi 
Fice de Location : 6 


P 
Toduction 
INËMA 
et mis 
Séri 


Paraé-ConsorTium-Cin£ma. — Le beau Charlot, scène 
comique jouée par Charlie Chaplin (réédition). 
1 affiche 120/160,...............:............. Environ 270 
Livrable le 2 Juin 
Paré - ConsorTium-CiNéMA. — Pathé-Revue no PDX, 
1 affiche générale 120/160.......,............. Environ 200 
Parak-Consonrium-CINÉMA. — Pathé-Journal, actualités 
1 aftiche générale PA RAR NE ANNE 


————_—_—_—_—_—_—_—_—a a —————_——]—]—]—]—]—]—]—]—]—]—]—]—]—]— 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Super-Film Location 


Présentation du Mercredi 26 Avril 1922, à 2 h. 1/4 (rez-de-chaussée) 


Tanger, documentaire..........,4...sseei.es ee 90 
Les poumons des plantes, documentaire...... .:::.. +. 90 
Les coulisses du Cinéma n° 7:..::: +... AU TUE 300 
Fatiy contre Picralt, comique... +.,.-...-: A ES 300 
Iraza-Fizm. — Le Maître de Forges, hors-série avec 

Pina Ménichelli..... ......... RE OR RERO NU 2- 000 


EEE au 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Établissements Georges Petit 
Présentation du Mercredi 26 Avril 1922, à 2 h. (1: étage) 
RoBERTsoN CoLE. — Une Mère, drame émouvant inter- 
prété par la remarquable artiste Pauline Frédérick ... 
Kinäro-Cv.— Kinéto n 12, documentaire .... .. 
Oiseaux chanteurs, documentaire en couleurs . ........ 160 
———_—_—_—_—_—_—_——————— —]——]—]——]—— 
Palais de la Mutualité, 325, Rue Saint-Martin 
Compagnie Vitagraph 
25, rue de l'Fch'quier. 
Présentation du Mercredi 26 Avril 1922, à 3 h. 30 (1e étage) 


Une visile aux fauves, documentaire... #...i:.4 cn > 100 
Cousin, cousine, comédie dramatique en 4 parties avec 

Alice Joyce.....:..: .... +. PARLE OU DDR DUISE 1.200 
Crime ou suicide, comédie d'aventures en 2 parties, série 

« Christopher Race », avec Earle Williams: - 4... 600 


RE 
Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 
Société Anonyme Française des Films Paramount 

63, Avenue des Champs-Elysées 
Présentation du Jeudi 27 Avril, à 10 beurcs 


Paramount. — Les ruses de l'amour, comédie sentimen- 
tale interprétée par Claire Windsor et Mona Lisa. 


Afliche 120/160, affiche anglaise 2/2.................... 1.700 
ParamounT. — Mack-Sennett-Comedy. — Bob le neveu 

d'Hortense.........4.. seen en ue SA este 600 
PARaMouNT. — Paramount-Magazine n° 35, documentaire. 150 


D ne EE 
Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 


Films Erka 
38 bis, avenue de 1a République Tél. : Roquelle 46-18 46-49 46-91 
Présentation du Vendredi 28 Avril 1922, à 10 heures 


GoLowyn. — Une idylle dans la tou mente, drame de la 
Révolution Russe avec Géraldine Farrar et Lou 
Tellegen. Affiches, photos, clichés amer 1.900 


TE ————————  ———— 
Salle Marivaux, 15 Boulevrrd des Italiens 
Phocéa Location 


8, rue de la Michodière. 
Présentation du Samedi 29 Avril 1922, à 10 heures 
S. À. F. F. Il. — Ame Hindoue, comédie dramatique 
interprétée par Sessue HayakaWa............-...-. 
Pnocéa. — À travers les Indes, un voyage en 10 étapes 
au pays des merveilles.............- a LA CO TO 


58 LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


Répertoire Cinématographique 


Lampes à Incandescence Secours contre l’Incendie 


Adresses Industrielles 


Etablissements Union (Pierre Lemonnier), 6, rue du 
Conservatoire, Paris. 

Société des Appareils Cinématographiques “* Phébus”, 
41 bis et 43, rue Ferrari, Marseille. 


Travaux Cinématographiques à façon 


Cinédition. Laboratoires Renaud, 86, rue d 
Bondy, Paris. 


Accessoires et Matériel Divers 
Blériot, 187, rue du Temple, Paris. 
Etabli i ï ï , rue d à 
or cree Lenonms ee Location de Postes complets 
Gaumont (Ciné-Matériel), 35, rue des Alouettes, 
Paris. 
Union Cinématographique de France, 34, rue 
Charles-Baudelaire, Paris. 


Appareils Cinématographiques 
Continsouza, 403, rue des Pyrénées, Paris. 
Debrie, 111, rue Saint-Maur, Paris. 

Etablis. J. Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 

Geumont (Ciné-Matériel), 35, rue des Alouettes, 
Paris. : 

Juliat, 24, rue de Trévise, Paris. 

£. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 

Pathé-Consortium, 67, rue du faubourg Saint- 
Martin, Paris. 

Rombouts frères (Ernemann), 16, rue Chauveau- 
Lagarde, Paris. 

Société des Appareils Cinématographiques ** Phébus ”, 
41 bis et 43, rue Ferrari, Marseille. 


Ventes et Achats de Cinémas 
Bourgoin (fondée en 1866), 6, bd St-Denis, Pañ 


Loueurs de Films entra 
n 
Ciné-Location Eclipse, 94, rue Saint-Lazare, Paris. : ad 


Ciné-Location Gaumont, 28, r. des Alouettes, Paris. 

Cinémas Harry, 158 fer, rue du Temple, Paris. 

E. de Thoran, 15; boul. des Batignolles, Paris. 

Foucher et Joannot, 31, boulevard Bonne-Nouvelle, 
Paris. 

G. Petit, 35, rue de Trévise, Paris. 

L. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 

Paramount. 63, avenue des Champs-Elysées, Paris. 

Pathé-Consortium, 67, rue du faubourg Saint-Mar- 
tin, Paris. 

Phocéa-Location, 8, rue de la Michodière, Paris. 

Select-Distribution, 8, avenue de Clichy, Paris. 

Union-Eclair Location, 12, rue Gaillon, Paris. 

United-Artists, 21, rue du faubourg du Temple, 
Paris. 

Compagnie Française des Films Aïtistiques-Jupiter, 
36, Avenue Hoche, Paris. 


Adresses Professionnelles 


Architectes Spécialistes 
Eugène Vergnes, 6, carrefour de l'Odéon, Pari. 


Appareils de Synchronisme Metteurs en Scène 


Henri Etiévant, 13, boulevard Voltaire, Paris. 

Liabel, 130 bis, boulevard de Clichy, Paris. 

Louis Feuillade, villa Blandine, 33, boulevaï 
Cimiez, Nice. 


René d’Auchy, 55, rue du Rocher, Paris. 


Appareils Photographiques 


J. Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 
Etablissements Union (Pierre Lemonnier), 6, rue du 
Conservatoire, Paris. 


Appareils de Prise de Vues 


A. Debrie (Le Parvo), 111, rue St-Maur, Paris. 
Gaumont (Ciné-Matériel), 35, rue des Alouettes, 
Paris. 


Opérateurs 
Mobilier de Salles de Spectacles 


Éditeurs de Films Français 
Azur (Société Cinématographique), 19, rue Bargue, 
Paris. ï 
Cinémas Harry, 158 ter, rue du Temple, Paris. 
L. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 


Artistes 


Mile Rachel Devirys (coquette, aventurière), 6, 
Lamark, Paris. 


4 Objectifs 
Faliez, Auffreville, par Mantes (S-et-O). 


Hermagir, 29, rue du Louvre, Paris. 


L'Eclipse, 94, rue Saint-Lazare, Paris. Orgues Régisseurs 
Monat-Film, 42, rue Le Peletier, Paris, 
Pathé-Consortium, 30, r. des Vignerons, Vincennes 
(Seine). Pellicules 
Représentants 


Phocéa-Film, 8, rue de la Michodière, Paris. 
Société des Etablissements Gaumont, 57, rue Saint- 
Roch, Paris. 
Compagnie Française des Films Aïtistiques-Jupiter, 
36, Avenue Hoche, Paris. 


Agfa, 95, rue du faubourg Saint-Honoré, Paris. 

Kodak, 17, rue François ler, Paris. 

Pathé, rue des Vignerons, Vincennes (Seine. 

Sociétés Cinématographiques dive! 

et Syndicats 

Chambre Syndicale Française de la Cinémat 
phie, 325, rue Saint-Martin, Paris. 

Fédération Internationale de la Cinématogra 
Siège social provisoire : 199, rue Saint-W 
Paris. 

Syndicat Français des Directeurs de Cinémas, 
rue Saint-Martin, Paris. 

Syndicat de la Presse Cinématographique, 32: 
Saint-Martin, Paris. 


Poste Oxydelta 


Extincteurs Etablissements J. Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 


Fauteuils et Strapontins 
Banüls, Place de la Mairie, Alais (Gard). 
Imprimeurs 


Importateurs-Exportateurs de Films 


Sté S.A.F.F.I., 125, rue Montmartre, Paris. 
Tél. : Central 69-71. 


Réparations d'appareils 
Félix Liardet, 17, rue des Messageries, Paris. 


Tickets à souches 


Docks Artistiques, 69, Faubourg Saint-Martin 
Paris. 


DEMANDER LES CONDITIONS D'INSCRIPTION AU RÉPERTOIRE 


EU 


FRANC 
a ligne 


- Petites - 
Annonces 


a , 


OFFRES D'EMPLOIS 


a 
GÉRANT INTÉRESSÉ est demandé pour 


agginéma, banlieue immédiate de Paris. 


FRE intéressante. Au besoin, on louerait 
*e Meétablissement. Ecrire à M. GASTONM., 
AU Courrier Cinématographique. 1 
0" demande gérant sérieux pour cinéma 
Der CHant deux jours par semaine dans 
ne ville minière du Nord. Ecrire en don- 
à N détails : âge, expérience, références et 
\Ppointements demandés. 

(16) 


Ecrire LECERF au Courrier. 
DEMANDES D'EMPLOIS 
a Lee s IS 
EXDIRECTEUR de Cinéma, réfugié du 
vins" cherche situation, irai même en pro- 


Ce pour la saison. Ecrire F. D.au Courrier. 
(16-17) 


ne 

X-DIRECTEUR Ciné, connaissant bien la 
:* Partie, accepterait gérance bon établisse- 
nent Prouvant bénéfices. Référ. et Caution- 
ment. Ecrire A. B. au Courrier. (15 16) 


ACHAT ET VENTE DE MATÉRIEL. 


Ca 
De 


A VENDRE six appareils à sous “ EUREKA”" | 


Vads parfait état. Conditions avantageuses. 
_cresser au Courrier. … (51 à...) 

——_— ————_—_—_———…—.—…" …"…”…"—" 
pour VENDRE OÙ ACHETER CINÉMAS 
quel] toute importance et dans n'importe 
les re. cBion ? Ne faites rien sans consulter 
AppeRertoires de l'OFFICE J. MOLLET, à 
Deville (Somme). (21 à...) 


PRE LENS Se OS Em ES 6e 
FAUTEUILS ET STRAPONTINS 
YsStème de fermeture breveté S. G. D. G. 

PÉGHAIRE 
43, Rue de Reuilly, 43 
PARIS 12° — Tél. : Diderot 31-93 
(11 à 20) 


A VENDRE Cinéma type professionnel, ac- 
Dositpro res, appareils prise de vues et tirag 
MSitifs, 91, boulevard Pereire. 


e 
G6)| 


gens acheteur d'un groupe complet en 
bou état avec si possible lampe incandes- 
cence, dispositif, chaises pliantes, etc. trans- 
portable pour tournées cinéma. F. RATEL, 
Cinéma Etoile. St-Jean de Le 


mm 
AUTEUILS à BASCULE depuis 10 fr. 
chaises pliantes en fer, meilleur maiché 

que partout, fabrication irréprochable. Ga- 

rantie 10 ans. BANULS fils, place de la 

Mairie, Alais (Gard). (31 à... 


me 
FAUTEUILS ET STRAPONTINS 
N'ACHETEZ PAS avant d’avoir consulté... 


FLEURET & LADOUCE 


FREE . à SAINT-DIZIER (Haute-Marne) 


Vous trouverez un grand choix de modèles, 
des prix réduits et une fabrication irrépro- 
chable, ” 
| Modèles visibles à PARIS, chez Monsieur 
COCANDEAU, 127, Faub. du Temple. Métro : 
Belleville. Téléph. : Nord 34-75. (41à …) 


A EE 
FAUTEUILS Strapontins, Bancs, Chaises 
[) DÉCORS POUR SCÈNE 
Fabrication et prix défiant toute concurrence 
DELAPORTE, Constructeur 
21, Rue Chevreul, à PANTIN, (Seine) 
Tram. : Bobigny-les-Halleset Bobigny-O péra 


Arrêt : au Monument du nr 
(4 à... 


EUR RTE RER PRES Ne RE LORS , 


Bureaux : 137, rue Lafayette, PARIS 

| Ateliers et Remisages 

89-91, Avenue Beauséjour, Le PARC St-MAUR 
Matériels pour tous spectacles, (cinémas, 

théâtres, cirques).. ) 
Fabrique de fauteuils et strapontins (agent 

spécialde la Maison Ve MARTIN et PEBEYRE) 

fabrication irréprochable, prix sans concur- 

rence à qualité égale. 


à") 


D — : , 


GRANDE MANUFACTURE DE SIÈGES DE BILLANCOURT 


Parce POURQUOI ? 
 ATCe que du plus simple 


Immen us n 
pratense | / Tous nos fauteuils 
P Toduction Ie sont garantis 


| 


congtr: ©: G-[ c 
MStruction ; sa solidité est 


TRAITEZ RIEN 


au plus riche ils sont, à ‘qualité égale, 
: -_ 50 pour cent LES MOINS CHERS. 


N à . Nombreuses références 
FAUTEUILS ice 8:50 STRAPONTINS si 10 


D.G., ne possède que 3 centimètres d'épaisseur ; 
à toutes épreuves et. n’a 


peut super atout enarot. CHAISES oc LOGES su: 32 tue 
ÉS - 4, rue Traversière, à BILLANCOURT (Seine) 
Métro jusqu'à Auteuil et Tramway jusqu’au Pont 


sans voir nos 60 modèles 
ET RETENEZ BIEN! 
. Nous rendre visite c’est traiter avec nous 
{ Les plus beaux 

Les plus solides 

Les meilleurs marchés 
Concurrence 


j> «+ Trois grandes |. é 
*| impossible 


usines 
francs 


— 


Plat $ Ne Aucune maison n'est dépositaire de notre fabricationet notre strapontin extra- 
2 DS. G.' 


il est unique en son genre de 
aucune ferrure en saillie ; 


Billancourt. Ÿ 


(48 à...) 
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)| et Occasion. — 


LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


prcREe ÉLECTROGÈNES, DYNAMOS 
Moteurs électriques et à essence 

M.EYDELNANTH, Ing., 18, rue de Bruxelles, 

Paris. - (15 à...) 


CINÉMA-OFFICE 


22830,Rue de Trévise, PARIS (9°) 
(Fondé en 1905) 

Fournitures générales pour Cinémas. — 
Postes. — Groupes. — Fauteuils. — Neuf 
: ente. — Achat. — Echange. 
— Réparations. — Catalogue gratuit sur de- 
mande. 


L. LAENNEC. — Tél. Bergère 50-9 
(4 à... 


) 
DOCKS ARTISTIQUES 


69, Fg St-Martin, PARIS (10°). Tél. Nord 60-25. 


ACHAT, VENTE, LOCATION de tous 
matériels de salles et de projections, fau- 
teuils, postes complets, cabines, chalumeau.. 
‘“ L'Acétylax’’et fournitures; ‘‘L'Irradiant”, 
poste à incandescence, etc., etc. Tickets et 
cartes de sortie. (4 à...) 


SPÉCIALITÉS de SIÈGES à BASCULE 


VENTE ET ACHAT 


Georges MARZO 
Maison fondée en 1860 
39, Rue des Terres-au-Curé, 
9, Villa Nieuport, PARIS (13°) 
DR PRE Cr 
ACHAT ET VENTE DE FONDS 
[HE s.-préf., prov. ‘s. coneur. Long bail. 


Peu de frais. Bien agencé. Bén. 18.000. A 
saisir suite avec 20.000. Dép. étrang. Ecrire 


P, M.au Gourrier. ; (15-16) 
UNIQUE iocaciré 


Banlieue Paris, CINÉ 400 places fauteuils. 
Lgbail,estrade. Bénéf. 18.000 p. an. Pr40.000, 
av. 10.000 cpt. Aff. sér. À vend. cause double 
emploi. Chanteclair, 87, r. res 

16 


J'ACHÈTE Ciné,comptant, banlieue ou pro- 
vince. Ecrire DE DALMAS, 131, boulevard 
Sébastopol, Paris. (16-17) 


A CÉDER dans centre industriel des Vosges 
À 5.000 hab., Ciné-Dancing, seul, 300 pl., 
beaux bénéfices, long bail, 400 fr. loyer an. 
20.000 fr. net. Ciné-Dancing, Rupt-s/ Moselle. 
(Vosges). | (6-17) 


A VENDRE Cinéma, 550 places, installation 
moderne, long bail, affaire 150.000 fr. 
| saison, ville de 75.000 habitants, un seul 
concurrent. Affaire valant 200.000 fr. à enle- 
ver pour 125.000 fr. comptant. Ecr. M. B. au 
Courrier. : j (15148) 


_ DIVERS 
Les Conférences Métapsychiques de M'° Volf 
sur Vénus, la planète des Diamants, Saturne . 


et Mercure, sont en vente au Courrier. —. 
Prix : 1,50. Par poste : 1,65. (20, à...) 


PROJECTION ET PRISE DE VUES 
seul établissement enseignant rapidement 
et sérieusement. Cours de 10 à 12 heures, de 
14 à 17 heures et de 20 à 22 heures. Grand 
| Choix d'appareils de projection et de prise 
de vues. Matériel neuf et d'occasion. Vente 
et achat. — ECOLE PROFESSIONNELLE, 
|66, rue de Bondy, Paris, groupes électro- 
gènes et convertisseurs. | (33:42) 


MODÈLE D | MODÈLE 
1-9-2-1 ” FA | 1-9-2-1 


HUIT QUALITÉ S NOUVELLES 


1° Fondu automatique par l'obturateur. — 20 Arrêt aulomatique à chaque phase. 
3° Suppression à volonté d'une ow deux phases. — 4° Ouverture ou fermeture 
instantanée de l'obturateur. — 5° Mise au point, à volonté, sur pellicule ou verre 
dépoli, sans aucune perte de négative. — 6° Passe-caches, de l'extérieur, pour 
tous truquages. — 7° Verrouillage automatique de l'appareil. — 8 Ouverture 
et fermeiure de l'appareil sans toucher à la mise au point de ROC 


LE DEBRIE 


| est li par dble del Opérateur pour le Théâtre, le Plein Air et lEeplorators . 
I1 fonctionne partent sous toutes les latitudes, à toutes HE altitudes. \ 


… SSSNSSNUUDOSUSSSNSUNSNNNSNNESERS 


| ÉTABLISSEMENTS André DEBRIE, 111, 113, RUE SAINT-MAUR, PARIS 


Notices et | renseignements franco par retour “du, courrier. : 


Le Gérant : Charles LE FRAPER. CE al ner Imp. du COURRIER, 26, Rue du Delta — Tél. : Trud. 28-07 
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